
L'invasion du Laos
L'avance des forces du Viet-minh

au Laos a pris une tournure  qui me-
nace d'être catastrophi que. Les trou-
pes de l'envahisseur sont à vingt ki-
lomètres de la capitale et l'on se de-
mande si celle-ci pourra être défen-
due. Fidèles à une politique éprou-
vée, les rouges ont en outre suscité
déjà un gouvernement laotien à leur
dévotion. Ils assurent Que les habi-
tants de cet Etat rejoignent leurs sol-
dats dans cette œuvre de « libéra-
tion », mais les communiqués de
source française signalent que, jus -
qu 'à présent, on n'a trouvé aucun
combattant originaire du Laos parmi
les prisonniers qui ont été faits ré-
cemment. La vérité , c'est que la ter-
reur va commencer à déferler sur ce
paisible royaume et que , de gré ou de
force , le Viet-minh s'assurera des
complicités pour mener à chef son
œuvre antifrançaise.

L'événement n'inquiète pas seule-
ment la France et les autres nations
occidentales qui , bien trop tard , se
sont rendu compte que la défense de
l'Extrême-Orient forme un tout. Il
jette le trouble dans la Thaïlande
voisine dont les dirigeants songent à
prendre des mesures de sécurité ,
mais qui se sent menacée intérieu-
rement aussi de par l'existence, dans
sa population, d'une forte minorité
chinoise. De plus, le Siam n'a jamais
été sûr pour l'Europe. On se souvient
que, pendant la deuxième guerre
mondiale, il fut l'un des plus ardents
à pactiser avec le Japon.

L'Inde manifeste maintenant aus-
si, parait-il , une certaine appréhen-
sion. D'après une information de la
Nouvelle-Delhi, M. Nehru et ses mi-
nistres penseraient à formuler  une
mise en garde officielle précisant que
toute attaque contre les voisins im-
médiats de l'Inde — la Thaïlande ou
la Birmanie — serait considérée par
le gouvernement comme une agres-
sion du territoire indien. Voilà qui
est fort  bien ! On ne peut s'empêcher
pourtant de remarquer que M. Nehru
risque de recueillir aujourd'hui les
frui ts  de la néfaste politique qu 'il a
prat iquée en cherchant à excuser et
à minimiser , toutes ces dernières an-
nées>: les agressions communistes en
Asie.

Mais c'est sur le plan international
même que l'invasion du Laos a ses
répercussions les plus sensibles.
D'aucuns ouvrent les yeux et consi-
dèrent que l'« initiative de paix »
de M. Malenkov ne marque nullement
le début de l'ère idyllique qu 'ils en-
trevoyaient. On se demande même ,
si , en fait de duplicité , le nouveau
maître du Kremlin n'en remontre
pas à Staline lui-même. Car , dans le
temps où il fait arrêter les frais , en
Corée, par ses amis chinois, il lance
ces mêmes amis chinois à l'assaut du
Laos. Et, au train où se développe
l'offensive du Viet-minh , le monde
risque d'être mis un jour en présence
d'une fédération communiste de tous
les Etats du sud-e&t asiatique.

Pour l'heure, c'est la France qui
continue à porter quasi seule le poids
de cett e lutte écrasante. Elle peut
constater l'erreur considérable que
ses dirigeants d' alors ont commise
en 194G en traitant avec Ho-Chi-Minh
et en donnant  ainsi à ce triste chef
de bande le prétexte de formuler des
revendications et de provoquer une
révolte que le monde communiste,
par la suite , appuya par les armes.
Mais les regrets sont vains. Tout au
plus doit-on rappeler pour mémoire,
et par souci de la justice , que le gou-
vernement du maréchal Pétain , tant
honni , avait réussi à maintenir  l'au-
torité française en Indochine , mal-
gré l'occupation nipponne presque
jusq u'à la fin.

Un retour sur le passé est donc
inutile. Mais des mesures de salut pu-
blic se révèlent au jourd 'hu i  néces-
saires. Or , le gouvernement de Paris
Qui ne dispose malheureusement  p lus
d'un de Lat t re  pour  tenter de redres-
ser la si tuation , donne des signes
d'embarras. D'aucuns lui conseillant

de procéder en hâte à des réformes
dans les pays d'Indochine qui accep-
tent toujours l'Union française , réfor-
mes qui viseraient à accroître encore
les prérogatives des indigènes dans
les administrations de ces pays.
D'autres prêchent la manière forte
et exigent l'élimination de tous les
civils — tel le commissaire Letour-
neau — qui se sont révélés incapa-
bles de prévoir et de prévenir l'évé-
nement. D'autres enfin demandent
une intervention de l'O.N.U., analo-
gue à celle qui s'est manifestée en
Corée. Mais sur ce point — pourtant
capital — le « Monde » nous apprend
que M. Mayer et M. Bidault diver-
gent d'opinion !

L'essentiel, pour l'instant, n'est-il
pas de dresser le barrage mi-
litaire qui entravera désormais la
poussée du Viet-minh vers le sud ?
Mais alors la France n'est plus seule
en cause. Le sang de ses officiers et
de ses soldats n'a déjà que trop coulé
sur la terre indochinoise. Il faut que
le monde occidental et anglo-saxon
plus particulièrement se montre pra-
tiquement solidaire de la France dans
son combat contre l'envahisseur tota-
litaire sur un point du globe à nou-
veau menacé et envoie là-bas une ai-
de qui , comme en Corée , permettra le
retournement de la situation.

René BRAICHET.

Le secrétaire d'Etat américain
s'oppose à l'augmentation

des droits de douane

On vigoureux plaidoyer de M. Foster Dulles

Une élévation des tarifs risquerait à son sens
d'avoir de graves répercussions internationales

WASHINGTON, 4 (Reuter) M. John
Foster Dulles, secrétaire d'Etat, a pris la
parole, lundi , devant la commission des
voies et moyens de la Chambre des re-
présentants pour s'opposer à la loi Simp-
son qui propose une augmentation des
droits de douane américains.

M. Dulles a mis les parlementaires en
garde contre toute élévation des barrières
douanières qui porteraient atteinte au
commerce avec le monde libre. Pareille
politique risquerait d'avoi r des répercus-
sions internationales susceptibles de por-
ter préjudice aux Etats-Unis. Le Congrès ,
à son sens, ne devrait pas se prononcer
sur cette loi tant que la commission spé-
ciale examine la politique commerciale
douanière préconisée par le président Ei-
senhower. Le monde libre tout entier, si
la loi Simpson était acceptée, en dédui-
rait qu 'il ne peut vivre , en conséquence ,
sans accroître ses échanges avec le mon-
de communiste. Ce protectionnisme doua-
nier aurait ainsi des conséquences poli-
tiques.

Il ne saurait être judicieux, a pour-
suivi M. Foster Dulles , de défendr e des
intérêts particuliers sans songer aux in-
térêts généraux.

(Lire la suite
en dernières dépêches)

Le Conseil général de Neuchâtel
vote de gros crédits pour améliorer

l'équipement scolaire de la ville
Deux nouveaux bâtiments à la Coudre et à la Maladière

Agrandissement du collège du Vauseyon

Séance du 4 mai 1953 — Présidence : M. J.-J, DuPasquier, président
Nos édiles ont voté hier soir d 'im-

I portants crédits. Mais reconnaissons
| d'emblée que ceux-ci étaient indis-
i pensables pour améliorer l 'équip e-

ment scolaire de notre ville, Si à

première vue la somme p eut paraî-
tre élevée — 3,634 ,000 francs  dont
à déduire les subventions cantonale
et f édé ra l e  — ;'/ convient néanmoins
de rappeler que dans ce domaine , il
g avait un gros retard à rattraper.
C' est aujourd'hui chose fa i te  et nous
en sommes heureux.

M. Charles Favarger , suppléant de la
liste travailliste, est proclamé élu en
remplacement 3e M. Georges Mermod ,
démissionnaire .

Bibl io thèque de la Ville
et Musée d'histoire naturelle

Comme on le sait , le Conseil com-
munal  demande  un crédit de 91,600 fr.
pour l' ex t ens ion  de la Bibliothè que de
la ville au Collège latin et dans la

villila Pierre de Meuron , à Vieux-Clhate!.,
où' seront déposées les collections du
Musée d'histoire naturelle.
. nM. Pierre Reymond (trav.) reconnaît

que la meilleure solution eût été de
construite un nouveau bâtiment. Mais
dans, les ' circonstances actuelles, les
propositions du Conseil communal sont
a coup sûr lés plus judicieuses.

Pour M. J.  Béguin (lib), l'avenir dira
si ; cette décentralisation se révèle heu-
reuse. Néa nm oins, il propose de ren-
voyer le rapport à l'étude d'une com-

' mission.
Quant à M. Besson (lib.), M est

d'avis de ne pas retarder l' agrandisse-
ment  de la bibliothèque , mais le renvoi
à une commission lui paraît aussi sou-
haitable.

M. Martenet (lib.) craint  pour sa
part la dispersion des locaux , aussi ce
problème devrait-il être réexaminé.

M. Martin (rad.) est également par-
tisan du renvoi à une commission. Il
voudrait  aussi savoir s'il ne serait pas
possibl e d'épure r les nombreux pério-
di ques qui se trouvent à la bibliothè-
que.

M. Luc de Meuron (soc.) est heureux
de la solution proposée par le Conseil
communal  qui paraît la moins onéreu-
se. Mais il ne s opposera pas au renvoi
à une  commission.

XI. Schorpp (lib.) propose de rehaus-
ser le Collège la t in , ce qui donnerait à
la bibliothè que et au musée les locaux
dont  ces deux ins t i tu t ions  ont besoin.

M. S. Humbert (rad.) est convaincu
que là commission pourra utilement
étudier  divers problèmes. Celui des
achats devrait peut-être être repen-
sé. II suggère aussi de dresser un in-
venta i re  de nos trésors.

J. -P. P.

(I>ire la suite en dernière
page.)
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Le second tour des élections
municipales françaises confirme

le reclassement des partis nationaux

Premier commentaire après le scrutin de dimanche

Indépendants et radicaux, cette fois encore,
se partagent les sièges perdus par h R.P.F., tandis que les
socialistes et les communistes enregistrent une légère avance

Notre correspondant de Paris
nous téléphone :

Encore très loin d 'être connus
dans leur totalité , les résultats du se-
cond tour des élections municipales
(ils intéressent 18,000 communes de
moins de 9000 habitants) confirment
dans leurs grandes lignes ceux du
premier. On peut les résumer ainsi :

1) Reclassement des partis natio-
naux, indépendants et radicaux se
partageant les sièges perdus par le
R.P.F.

2; Stabilité du M.R.P.
3) Légère remontée des partis de

gauche où les scrutins de ballotage
ont été tour à tour favorables aux
communistes et aux socialistes.

Sur le p lan de la politi que pure ,
l'appel lancé p ar le parti commu-
niste à la S.F.i.O. en vue de consti-
tuer des listes communes contre le
« péril réactionnaire » a connu des
fortunes diverses. Entendu à Muret ,
on M. Vincent Auriol possède une
maison fam iliale, il s 'est finalement
soldé par un succès de la liste radi-
cale qui s'est adjugé la totalité des
sièges à pourvoir. Muret n'aura p lus
de maire socialiste...

A regarder les choses de p lus haut ,
il semble également que les élections
municipales ont , dans leur ensem-
ble; marqué un temps d'arrêt dans le
recul des par tis de gauche. L' analyse
des statistiques o f f i c ie l l e s  le laissait
pressentir au lendemain du dernier
tour, et le succès, même relat i f ,  de
nombreux candidats socialistes et
communistes au deuxième, confirme
ces impressions. Il ne s'agit nulle-
ment , soulignons-le, d' un renverse-
ment de la tendance, mais d'une
amorce de redressement dont prof i -
tent avant tout les candidats socia-
listes.

En fa i t , l'indéniable succès rem-
porté par les indé pendants a été
acquis uniquement aux dépens du
R.P.F., tandis que la poussée à gau-
che, d'ailleurs constatée par le mi-
nistre de l'intérieur, est le résultat
d' un transfert de s u f f r a g e s  pris es-
sentiellement au M.R.P. et à certains
radicaux (avancés).

Il  est encore trop tôt pour pou-
voir donner une interprétation dé-
f in i t ive  des résultats globaux des
élections municipales. Plusieurs jours
seront nécessaires avant que soient
connues toutes les données du pro-
blème. Nous y reviendrons.

M.-G. G.
(Lire la suite

en dernières dépêches)

Un gigantesqu e incendie
dans la banlieue parisienne

Plusieurs milliers de tonnes de caoutchouc en feu
PARIS, 4 (A.F.P.). — Depuis deux heu-

res, hier matin, d'énormes colonnes de
fumée noire couvrent le ciel de Bois-Co-
lombes et de Gennevilliers , dans la ban-
lieue de Pari s, où un incendie s'est dé-
claré dans une usine de caoutchouc. Les

pompiers de vingt casernes de Paris et
de la banlieue se sont rendus sur les
lieux.

(Ure la suite
en dernières dépêches)

Le cortège du ler mai à Lausanne comprenait un groupe d'écoliers qui
demandaient la création d'un zoo et trois semaines de vacances!

Les revendications des écoliers lausannois

Comment la question raciale
a joué en faveur

des nationalistes sud-africains

APRÈS LA VICTOIRE DE M. MALAIS

Notre correspondant pour les af-
faires africaines nous écrit :

Les élections qui ont eu lieu le 15
avril dans l'Union sud-africaine
constituent une victoire incontesta-
ble pour les nationalistes, dont la
majorité du Parlement , qui était de
treize voix est plus que doublée, puis-
qu 'elle sera de vingt-neuf voix dans
la nouvelle chambre. En revanche,
le nombre des électeurs qui ont voté
pour les partis de l'opposition dé-
passe largement celui des nationa-
listes, comme cela avait déjà été le
cas en 1948. Tandis que cett e majo-
rité atteignait alors 100,000 , elle s'est
élevée cette année à 140,000. Dans
ces conditions M. Malan pourra-t-il
affirmer que la volonté du peup le
lui confère le droit d'appl iquer tou-
jours plus complètement sa politique
d' aparheid et de suprématie absolue
du Parlement, indépendamment de
la Constitution et de la Cour suprê-
me de justice ?

Une anomalie
Comment exp li quer le fait que ,

malgré cette sup ériorité des suffra-
ges donnés aux partis de l'opposi-
tion , soit le 55 % des voix , ceux-ci
n 'obtiennent que le 39 % des man-
dats, alors que les nationalistes , avec
45 % en obtiennent le 61 % ? Pour le
comprendre il faut se rappeler que
certaines circonscriptions rurales,
qui n'ont qu 'un peu plus d'un tiers
du nombre requis des électeurs dans
les villes, sont autorisées à envoyer
un membre au Parlement. Or , cha-
que circonscription envoie un seul
représentant. Ce système a été ac-
cepté en 1910 ; il résultait d'un com-
promis pour permettre la réalisation

de l'union des Provinces. Il y a là
évidemment une anomalie.

C'est le Transvaal qui fournit le
gros appoint aux nationalistes, 43
sièges, tandis que le Parti-Uni n 'en
obtient que 22. Dans l'Orange, qui
envoie 13 députés, le seul représen-
tant du Parti-Uni a été battu à
Blœmfontein. Le Natal , au contraire
a maintenu ses positions avec 11 re-
présentants du Parti-Uni et deux na-
tionalistes. Au Cap, les deux partis
sont sensiblement de même force-
Dans bien des endroits la marge de
la victoire nationaliste a été minime.

C'est dans la province du Cap, en
particulier, que l'on a pu constater
comment la question raciale a joué ,
dans une large mesure, en faveur du
parti nationaliste. À Port-Elisabeth,
où des troubles se sont produits l'an
passé, le Parti-Uni a perdu un siège,
là où les électeurs lui avaient tou-
jours été fidèles dans le passé. Les
événements du Kenya ont certaine-
ment contribué à intensifier un sen-
timent de peur et d'insécurité. Dans
son dernier discours radiodiffusé,
M. Malan disait à ses auditeurs cjue
ces élections étaient leur dernière
chance de maintenir dans l'Union la
suprématie des Blancs. Il aurait ,
semble-t-il, pu ajouter de maintenir
celle des Afrikaners.

A ce propos, il nous paraît inté-
ressant et utile de parler avec quel-
ques détails d'une situation qui a
une importance considérable pour
l'avenir, situation à laquelle le ré-
dacteur en chef de la « Feuille d'avis
de Neuchâtel » a fait allusion dans
son éditorial du 21 avril.

Abel de MEURON.
(I>ife la suite en -Sme page)

J 'ÉCOUTE.. .  IF II S
La dame des champs proches de

la ville s'en était allée sans pouvoir
emporter dans l'au-delà une grosse
for tune .  N 'avait-elle pas , notamment ,
deux cent cinquante mille f rancs ,
dissimulés dans un tas de c h i f f o n s
au milieu du taudis indescript ible
de sa maison ! Du moins , la rumeur
publique évaluait-elle à cette somme
le magot retrouvé à sa mort , dans
ses c h i f f o n s .

En circulant , l'autre jour , dans le
pré-Jura d'un autre canton romand ,
on vous désignait encore la demeure
campagnarde où vécut cette dame.

« Vécut » est trop dire , sans doute.
Car est-ce vivre que d'amasser sor-
didement tant d'argent ? Et d'habi-
ter une belle demeure , au milieu des
champ s , rongée par le seul souci
que des gangsters ou le f i s c , qui s'y
entend dans un tel cas tout comme
les voleurs , ne mettent le grappin
dessus.

Dame des champs n'achetait rien
ou p eu.  Elle vendait les légumes
qu 'elle cultivait .  Elle les mangeait
aussi. Mais  quand on les lui achetait ,
on pensait surtout le ' faire  par cha-
rité.

Ainsi trompe-t-on son monde. Da-
me des champs n'est pas la seule. A
Rome et à New-York , on citait der-
nièrement d' autres cas aussi peu re-
luisants d' avarice totale.

D' avares «par fa i t s»  ou de «beaux-»
avares , pour parler comme les au-
teurs de romans policiers qui ont
lancé l' appellation abominable el
criminelle elle-même du crime par-
f a i t  ou du beau crime !

Non , l' avarice n'est jamais belle.
Quand elle prend une allure sordide,
elle est p lus  odieuse encore.

Etre avare , c'est voler autrui. L'ar-
gent est f a i t  p our circuler. Il est fa i t
pour produire.  Pour aider aussi.
Mais non pas pour secourir seule-
ment. Pour aider autrui à réaliser ce
pour quoi il est f a i t .  Pour stimuler.

L'argent qu 'on accumule et entasse
sans autre f i n  que d' entasser est de
l' argent détourné.

Ce n'est p as pour rien que le
monde s'indigne et proteste à la
mort de l'avare sordide.

Et qu 'il désigne maintenant du
doigt , en fa isant  « f i  ! », la demeure
OÙ deux cent cinquante mille f rancs
f u r e n t  retrouvés sous d'immondes
ch i f f ons .  FRANCHOMME.

L'inauguration de la Semaine hollandaise

L'exposition d'une cinquantaine de toiles de maîtres hollandais, groupées au
Musée des b e a u x - a r t s , et des expos i t ions  l i t téraire , historique et tour ist ique
ont été in«.;"urécs :-"" • ' .i' av 's-înidi. On voit ici- le ministre des Pays-Bas
en Suisse, le baron Adolphe BenCnck, et le conseiller communal  Liniger

admirant un « Paysage » de Hobbema.
(Pnot. Castellanl, NeuchAtel)
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t >A VENDRE dans la banlieue de Neuchâ-
tel, sur un emplacement de premier ordre ,

IMMEUBLE
avec boulangerie-pâtisserie

nombreuses constructions nouvelles dans
la périphérie, développement rapide et in-
téressant.

Adresser offres sous chiffres P. U. 60533
C, à Publicitas, Neuchâtel.

V J

Manufacture d'horlogerie de la
région de Neuchâtel cherche

employée
pour son service

d'expédition
Adresser offres écrites à K. B. 181
au bureau de la Feuille d'avis.
Manufacture d'horlogerie de la

Entreprise industrielle de la région de Lucerne
cherche pour ses services de facturation et

de correspondance — française surtout —

jeune employé (e)
de langue maternelle française , mais possédant
également de bonnes notions d'allemand. La
préférence serait donnée à candidat(e)  pour-
vue) d'un diplôme d'une école de commerce.
Entrée en service immédiate ou pour date à

convenir.
Faire offres manus crites avec photogra phie ,
cun ' iculum vitae , copies de ce r t i f i ca t s  et ind i -
cations des prétentions de salaire sous chiff res

S 36217 Lz à Pu blicitas, Lucerne.

Manufacture d'horlogerie biennoise
engagerait

horloger complet
particulièrement au courant du réglage
de précision, pour prendre la direction
d'un atelier de réglage.

Faire offres complètes, en indi quant
quelques références, sous chiffres K
40228 U à Publicitas, Bienne.

Mécanicien
sur

automobiles
expérimenté, capable de travailler seul,

et

laveur-graisseur
serviceman

possédant permis de conduire, sont de-
mandés ipour tout de suite ou pour date
à convenir. Places stables. Se présenter

aux

Grands garages Robert
QUAI DE CHAMP-BOUGIN 36

Augmentez votre gain jusqu'à•100-150 Fr. S,
^̂  par une occupation accessoire

Ecrivez sans engagement à SOG, Rozon 5,
àfk Genève.

Joindre enveloppe à votre adresse, s.v.p.

A louer à proximité de la gare
de Neuchâtel

entrepôts couverts
voie industrielle à disposition. Pour tous
renseignements s'adresser au bureau de
GÉRANCES ERIK HEYD, 104, faubour g
de l'Hôpit al , tél. 513 60.

A louer pour l'automne 1953 dana un immeu-
ble en construction tout près de la gare

BEAU GRAND
LOCAL

d'environ 5 m. X 10 m., pouvant être aménagé au
goût du preneur en bureau ou atelier, avec fenê-
tres nécessaires . — Offres détaillées sous chiffres
D. X. 162 au bureau de la Feuille d'avis.

Illl PRIX DU COKE
-̂ jSj 

DE 
NEUCHÂTEL

dès le 1er mai 1953
et jusqu'à nouvel avis

Quantité de 50 kg. 3000 kg. 10 tonnes
à 2950 kg. a, 9950 kg. et plue

Tous calibres 18.— 17.50 17.—

Les 100 kg. marchandise rendue soute.
Réduction 80 et. % kg. pour marchandise

pr i se à l'usine dans les sacs de l'acheteur.
Prime d'été 80 et. % kg. pour livraisons en

mai , juin, juillet.
Escompte pour paiement comptant, 2 %.

Tél. Service du gaz 5 72 03
Tél. Usine à gaz 5 72 04

¦̂ ^̂ ^̂ ^ ¦¦̂ ¦̂  s V 53 - 
^

Produits hollandais
Lait sucré « Spar », 397 g. 1.05
Lait non sucré, « 4  vaches », 410 g. 1. —
Cacao solubilisé, 100 gî —.55
Cacao sucré 100 g. 0.40
Cacao « Bernsdorp », paquet de 100 g. —.75
Pain d'épices 280 g. 1.10
Pain d'épices aux fruits confits,

280 g. 1.60
Bonbons « Hopjes », boîte de 130 g. 1.25
Liqueurs «Bols» bouteille K K 1/1

9 sortes 5.— 9.25 17.—
Liqueurs Focking bouteille % 1/1

8 sortes 9.25 17.50
5 % S.E.N. et J.

ZIMMERMANN S. A.

S O M M E L I E R E
OU SOMMELIER

connaissant les deux services est de-
mandé (e) pour tout de suite ou à con-
venir. Faire offres avec copies de certi-
ficats et photographie au Buffet de la
gare , la Chaux-de-Fonds.

MAGASINIE R
expérimenté, de 25 à 30 ans, sérail engagé au
plus tôt par entreprise alimentaire de la ville.
Si possible connaissant la branche. Place sta-
ble, caisse de retraite. Faire offres détaillées
sous chiffres E. F. 159 au bureau de la Feuille
d'avis, accompagnées de certificats et référen-
ces.

LUGANO
On cherche une VO-

LONTAIRE de langue
maternelle française pour
s'occuper d'enfants. —
Traitements familiaux.
Offres avec photographie
et références sous chif-
fres G 1537-2 à Publici-
tas, Lugano.

î||P Neuchâtel
Permis de construction

Demande de la Société
Anonyme Max Donner et
Cle de construire un bâ-
timent à l'usage d'ate-
liers à l'avenue des Por-
tes-Rouges, sur l'article
6834 du cadastre.

Les plans sont déposés
au bureau de la police
des constructions, hôtel
communal, Jusqu 'au 12
mal 1953.
Police des constructions.

Jeune fille tranquille On prendrait en pen-
et de toute moralité, sion à la campagne une
ayant une place stable , ou deux fillettes de 2 à
cherche pour début Juin 6 ans, bons soins assu-
dans le centre ou à proxl- rês, bonne nourriture. —
mité de gare une Adresser offres écrites à

jolie chambre au soleil ia remue d"avi"reau
(si possible avec eau ~~
courante) et éventuelle- enamnre
ment PENSION. Paire avec pension
offres écrites sous M. I. , _ ; , . j  .
171 au bureau de la EolSnée- Fontaine-André
Feuille d'avis. No 5, ler, à gauche.

Pension les Tilleuls
HAUTERIVE

Séjours permanents,
vacances, convalescence
Situation unique , prix modéré

Tél. 7 51 26

On demande à louer pour début d'août, une

VILLA
de cinq à sept pièces

confort , ville ou environs immédiats, avec
possibilité d'achat. Adresser offres écrites à
S. L. 167 au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche à louer, éventuellement à ache-
ter, un

MAGASIN de VENTE
80-100 m-, situé au centre commercial de la
vi lle.

Offres détaillées sous chi f fres K 3917 Y à
Publicitas, Berne.

Couple cherche pour Dame cherche
fin mal une .

chambre meublée I flfîFMFNT
avec part à la cuisine. tWUHnUll
Adresser offres écrites à de deux ou trois pièces,
A. P. 180 au bureau de à Neuchâtel , tout con-
la Feuille d'avis. fort, assez urgent. Offres
¦ sous chiffres P 3460 N
Demoiselle cherche pour à Publicitas, Neuchâtel.

tout de suite une _^_^__^^_^__

chambre indépendante p0% iSnnTe wuTeI
Sda

en
s
r
treic°h"

r
Hotei'ci

e
- maison familiale

ty, Neuchâtel. ou appartement de qua-
tre chambres, à Bevaix

i «/i » i ou environs. Adresser of-
LULAL fres écrites à R. C. 129

est cherché, de 70 à au bureau de la Feuille
100 m2 , éventuellement d'avis.
échange contre un plus -— 
petit. — Adresser offres On cherche une cham-
écrites à U. B. 20 au bu- bre meublée. Case pos-
reau de la Feuille d'avis, taie 361, Neuchâtel .

A vendre dans la région de Montana , un

magnifique chalet
en construction , avec garage, cave, buanderie ,
appartement de trois chambres, cuisine, salle
de bains , W.-C. pour Fr. 40 ,000.—. Habitable
dès le 30 juin 1953. Ecrire sous chiffres

996, Publicitas, Sion.

offre à vendre

Immeubles
locatifs neufs
die 16 appartements
2. 12 »
» 8 »
» 6 »
¦» 3 »

Ces immeubles sont au
bénéfice de tout le con-
ifoiKS, chauffage général

ou par appartement.
Pour visiter s'adresser à:
Télétransactions S. A.

2, faubourg du Lac

Pharmacie de la ville engagerait un

homme de confiance
comme garçon de laboratoire , nettoyages et
courses.

Adresser offres écrites à N. C. 173 au bureau
cle la Feuille d'avis.

Chambre à jeune hom-
me sérieux, confort. —
Bellevaux 11.

CANNES
A louer une ou deux

chambres meublées, à 15-
20 minutes de la mer.
Part éventuelle à la cui-
sine. Tél. (039) 2 56 92.

Port-Roulant
A personne sérieuse,

Jolie chambre avec con-
fort. Tél. 5 10 57.

CHALET
A vendre ou à louer

pour la saison, un petit
chalet à portalban. Culs-
son électrique. Verger
clôturé. Eau courante. —
Tél. (038) 516 37 après
17 heures.

A vendre , à Neuchâ-
tel (quartier de l'Evole),
une

VILLA
FAMILIALE

de sept pièces, tout con-
fort , grand jardin , vue.
Adresser offres écrites à
H. R. 172 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre, à Bôle, une

VILLA
FAMILIALE

de cinq chambres, con-
fort, Jardin. Libre tout
de suite. Adresser offres
écrites à B. A. 175 au
bureau de la Feuille
d'avis.

CHAUMONT
A louer un beau cha-

let meublé de sept piè-
ces, à proximité du fu-
niculaire. Chauffage cen-
tral. Grand dégagement.
S'adresser à l'Etude des
notaires Ch. Hotz et Ch.-
Ant . Hotz, rue Saint-
Maurice 12.

A louer

petit logement
do quatre pièces , au Pâ-
quler Coty (Val-de-Ruz). .
Tél . 714 66.

GARAGE
à proximité de la plage.
Libre tout de suite. 35
francs par mois. S'adres-
ser Etude Hotz , Saint-
Maurice 12. Tél. 5 31 15.

Jolie CHAMBRE pour
personne sérieuse. Rue
Matlle 45, ler , à gauche.

GARAGES
à louer , aux Charmettes
et à la rue de Bourgogne.
Loyer 40 fr. par mois.
Offres écrites sous O. S.
169 au bureau de la
Feuille d'avis.

Maison de gros engagerait pour tout de suite
ou date à convenir un jeune homme comme

MAGASINIER
Adresser offres écrites à F. K. 166 au bureau

de la Feuille d'avis.

Importante maison de la place
cherche pour entrée au plus tôt

AIDE
DE BUREAU

consciencieuse et de bon carac-
tère. Prière d'adresser offres
détaillées sous chiffres C. A.
183 au bureau de la Feuille
d'avis.

Personne au courant
du service cherche des

remplacements
de sommelière

ou extra. Adresser offres
écrites à X. T. 176 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Couturière
cherche travail à domi-
cile. S'adresser à H. Ga-
gnebin , Brévards 3, Neu-
châtel.

D E M O I S E L L E
d'âge moyen, parlant allemand , français et
anglais , cherche un

post e correspondant
Capable de diriger seule un ménage soigné.

Eventuellement une place de bureau serait
prise en considération. — Automobiliste expé-
rimentée. Entrée ler jui n ou date à convenir.
Offres sous chiffres OFA 4161 S à Oreill Fùssli-
Annonces , Soleure.

On demande

sommelière
connaissant son service.
Faire offres à M. Léon
Parel , café de la Paix ,
rue de la Paix 74 , la
Chaux-de-Fonds. Télé-
phone (039) 2 15 32.

On cherche pour tout
de suite une

fille de cuisine
Faire offres à l'hôtel

du Robinson, Colombier.

Entreprise industrielle de Neuchâtel cher-
che pour son département

téléphone-réception
une employée de langue maternelle française
avec quelques connaissances de l'allemand.
Faire offres avec photographie et prétentions
de salaire sous chiffres I. C, 179 au bureau de
'¦' Feuille d'avis.

Pour le 15 mai, on engagerait une

vendeuse qualifiée
Faire offres avec prétentions et copies de

certificat s à la confiserie Hess-Guye, rue Léo-
pold-Robert 66, la Chaux-de-Fonds.

A vendre tout de suite pour cause de
départ , une

auto Citroën normale 1951
en parfait état. S'adresser à M. Moritz ,
Port-Roulant 5. Tél. 5 24 74.

On cherche à acheter des

MEUBLES DE JARDIN
Téléphoner au No 6 62 59.
On cherche à acheter

d'occasion

chambre
à coucher

moderne. Adresser offres
écrites à C. H. 146 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Perdu un

sac à main vert
mercredi 22 avril dans
l'après-midi devant l'E-
cole de commerce, conte-
nant environ 300 fr., un
bracelet et divers objets
personnels. Prière de la
rapporter contre récom-
pense au poste de police.

Dr (Mie
ABSENT
D' R. Robert

PARCS 1

DE RETOUR

Superbe occasion, une

salle à manger
bois dur , ainsi que

SALON
à vendre ou à échanger
contre une chambre à
coucher. M. Maurice Du-
bois , Saint-Aubin.

Vélomoteur
A vendre vélomoteur

«Cucclolo», remis à neuf
pour raison de santé , 450francs , un tandem à mo-teur , revisé. 560 fr . _
Renseignements : Télé-
phone (030) 3 26 33.

A vendre un

VOILIER
dériveur « Type Grèbe »,
superbe occasion , année
de construction 1950, une
voile et deux focs , divers
accessoires, le tout en
parfait état. S'adresser :
G. Schlill , rue Gutenberg
No 14, Vevey. Tél. 5 17 95,

Avez-vous
besoin

d'un petit meuble,
d'une étagère à livres,
d'une table de salon?

Alors visitez avant
tout le
«Paradis des

petits meubles »

I Meubles G. Meyer
' du petit meuble

le spécialiste
! Bues Saint-Maurice

et Saint-Honoré

A vendre

fourgon « Morris »
1947, 8 CV., en par-
fait état. Offres à
Case 111, Neuchâ-
teH-gare.

—¦——M
A vendre

moto «Jawa» 2socc
modèle 1950, avec siège
arrière, porte-bagages et
sacoches, bobine d'allu-
mage et régulateur Boch ,
pneu neuf de réserve. —
Tél . 8 19 37 le soir.

STORES
par le spécialiste

^̂
WfijlïEllîlS

"*̂ îâ Parcs 40
Tél. 5 52 78

PRIX MODÉRÉS

On n 'achète pas un
tap is  les yeux fermés ,
mais on f a i t  confiance
au spécialiste.

Spichiger
NEUCHÂTEL

qui dispose d'un choix
considérahle.

Nous vous invitons
à visiter ses magasins.

A vendre

vélomoteur
« Cilo-scooter » , moteur
« cucclolo » , fourches té-
lescopiques. Prix intéres-
sant. — Tél. (038) 6 72 18

AUTO
en très bon état « Re-
nault » , 7 Vi chevaux, de
particulier. Prix : 1300 fr.
Adresser offres écrites à
U. T. 163 au bureau de
la Feuille d'avis.

SOULIERS
montants noirs, No 46,
à l'état de neuf , à ven-
dre, 25 fr. Demander l'a-
dresse du No 17 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre un très beau

vélo de dame
s Allégro », trois vitesses.
Mme Renaud , Petit-Ber-
ne 5 a, Corcelles.

On demande pour tout de suite un jeune

apprenti boucher-charcutier
robuste, consciencieux et honnête , auprès de
patron affilié à la Société suisse des maîtres
bouchers. Bons traitements et salaire assurés.
S'adresser à la boucherie E. Stauffer , Fleu-
rier, tél. (038) 911 73.

HOMME
dans la quarantaine,
cherche place de gérant
ou de magasinier. Adres-
ser offres écrites à H. M.
120 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune fille allemande,
de très bonne famille,
âgée de 18 ans et dési-
rant apprendre le fran-
çais,

cherche place
dans une famille pour
s'occuper d'enfants et
aider au ménage. Faire
offres sous chiffres P.
3510 N à Publicitas, Neu-
châtel.

VENDEUSE
Jeune dame cherche

place dans la branche :
confection , chaussures,
remplacement ou autre.
Offres écrites sous S. R.
168 au bureau de la
Feuille d'avis.

Personne sérieuse et
solvable cherche à em-
prunter la somme de

Fr. 3000.—
Faire offres écrites à

B. N. 182 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune fille de 16 ans,
parlant l'allemand et le
français cherche place
de
VOLONTAIRE

dans magasin ou auprès
d'enfants dans famille de
langue française afin de
perfectionner ses con-
naissances de la langue.
Date d'entrée fin mal.
Pour tous renseigne-
ments, s'adresser à Mme
M a d e r , Jungfrauj ooh
(B. P.) . 

JEUNE DAME
cherche place dans ma-
gasin d'alimentation
pour le 16 mai , capable
de travailler seule. Faire
offres sous chiffres P.
3504 N a Publicitas, Neu-
châtel.

ITALIEN
23 ans, depuis 3 ans
dans le canton, cherche
place de

manœuvre ou vacher
Adresser offres écrites

à M. Y. 165 au bureau
de la Feuille d'avis.

Etant dans la
trentaine et dési-
rant changei' d'oc-
cupation je cher-
che place de

MAGASINIER
concierge ou au-
tre posrte de con-
fiance. Case pos-
tale 164, Neuchâ-
tel.

Je cherche pour mon
fils âgé de 16 ans et de-
mi, actif et débrouillard,
ayant suivi l'école secon-
daire pendant deux ans,
une place

d'apprenti
vendeur

Adresser offres écrites à
P. S. 147 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune mécanicien
ayant fait son apprentis-
sage dans une fabrique
de montres à Soleure,
cherche place à la
Chaux-de-Fonds ou au
Locle. Adresser offres
écrites à C. L. 142 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Laveur-graisseur-
serviceman

ayant trois ans de pra-
tique cherche place dans
garage de Neuchâtel ou
environs. Adresser offres
avec Indication du sa-
laire à F. R. 143 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

COUTURE
Ouvrière et apprentie

sont demandées chez
Mlle M. Nicole, Quai-
Godet 6, Neuchâtel. —
Tél. 5 34 07.

Chambre à coucher
Â vendre, genre Louis XV, literie crin àâtoaai,
prix très avantageux.

Ford V 8 20 CV
avec porte commerciale, radio, chauffage, sept
pneus doot oinq neufs y compris deux à neige,
chaîne à neige, deux phares antibrouiHaird,
housse avant, volet de refroidissement, glace
chauffante. — Voiture très soignée.

Tente de camping
servie trois semaines, toile himalaya, pour qua-
tre ou cinq personnes, marque Ctorl&ten, deux
absides et avant-toit aveo fermeture éclair, hau-
teur deux mètres, avec barre f aitière.
Le tout â l'état de neuf.
A. EXQUIS, Cormondrèche. — Tél. 8 20 80.

Commune
neuchâteloise

cherche monteur-électrt-
clen appelé prochaine-
ment à être chef de sta-
tion, place stable, caisse
de retraite. Les offres
avec curriculum vitae
et prétentions sont à
adresser sous K. O. 105
au bureau de la Feuille
d'avis.

Maison de la ville cher-
che

jeune employée
(débutante non exclue),
pour petits travaux de
comptabilité et dactylo-
graphie. Place stable. —
Faire offres manuscrites,
avec références et pré-
tentions à case postale
No 11614.

Jeune ouvrier

boulanger-
pâtissier

trouverait place stable
et agréable. A la même
adresse une

sommelière
gale et de confiance est
cherchée. Bon gain assu-
ré. Offres â restaurant-
boulangerle-pâtisserie A.
Hamel, Corcelles.

Dame âgée cherche une

employée
de maison

capable et de toute
confiance. Demander l'a-
dresse du No 161 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Secrétaire
est cherchée pour s'occuper de tous
les travaux de bureau. Place très in-
téressante. Préférence sera donnée à
demoiselle pouvant prouver longue
pratique dans l'industrie. Engagement
immédiat. Prière de faire offres avec
curriculum vitae à maison Marius
Auchlin S. A., à la Neuveville.

Quel
bureau technique
engagerait un Jeune mé-
canicien de précision
pour le former dans la
branche du dessin tech-
nique ? Faire offres écri-
tes à René Fehlbaum,
Saint-Aubin (Neuohâtel).

Ecriteaux
Baux à loyer

E N  V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL

Zinguerie de Colombier S.A.
engage quelques

manœuvres
pour son département de zingage.

Garage de la place de Lausanne cherche un

mécanicien de lre force
capable de recevoir la clientèle. Faire offres
détaillées avec curriculum vitae , références et
prétentions sous chiffres AS 26279 L aux An-
nonces suisses S. A., ASSA, Lausanne.

A vendre au Val-de-Ruz un

domaine de montagne
de 146,000 m2, comprenant 23,200 m2 de forêt ,
deux bâtiments de ferme dont un avec loge-
ment de week-end.

Pour tous renseignements et pour traiter ,
s'adresser à Me Alfred Perregaux, notaire à
Cernier. Tél. (038) 7 11 51.

A vendre du

terrain à bâtir
de plus de 2000 m», région de Vieux-Châtel ,
quartier tranquille et vue imprenable.

S'adresser : Etude de Reynier, avocat,
Sevon 8, tél. 5 12 18.

|||Pl|| COMMUNE

^P TRAVERS
Services

industriels
La place d'apprenti

monteur-électricien aux
Services Industriels est
mise au concours. Entrée
en fonctions : ler Juin
1953 ou date à convenir.
Les offres accompagnées
du dernier bulletin sco-
laire sont à adresser au
Conseil communal Jus-
qu'au 11 mal 19S3.

AUTOS
motos. Ventes-échanges.
Auto-Châtelard, Peseux.
Tél. 8 16 85 ou 8 23 30 à
13 heures.

CHAUFFEUR
expérimenté, 50 ans,
permis voiture et poids
lourds, cherche emploi
pour tout de suite. —
Adresser offres écrites à
C. O. 118 au bureau de
la Feuille d'avis.

On demande pour tout
de suite une

sommelière
connaissant si possible
les deux services, s'adres-
ser au restaurant Lacus-
tre, Colombier. Télépho-
ne 6 34 41.
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CLAIRE ET EIÎVE DBOZE

— De maman ? Pourquoi ? Qu'est-
ce qu'il y a ?

— Jean-Noël m'a transmis une de-
imande en mariage de son |père.

— M. Bretonneau veut t'épouser !
C'était donc pour toi qu 'il venait ?
Mais il a trente ans de plus que toi !
Moi qui croyais que Jean-Noël t'ai-
mait !

— C'est maman que M. Bretonneau
demande en mariage , expliqua dou-
cement Perrine.

— Maman !
Jamine , interloquée , s'immobilisa

au milieu des plates-bandes où les
rosiers remontants fleurissaient à
nouveau.

— Maman !
Et elle s'écria , rieuse :
— Quelle blague !
— C'est sérieux.
— Comment ? C'est vrai ? Oh !...

Ça alors... elle rira bien de le savoir.
Perrine raconta en détail avec quel

tact le jeune homme lui avait fa i t  re-
marquer le dévouement et l'abnéga-
tion de leur mère.

— C'est vrai , Jamine, que maman
n'a jamai s pensé qu'à nous et à notre
bien-être et qu'elle aurait peut-être
souhaité une autre vie.

— Le Plessis lui cause du souci...
Quand je serai au point, en sortant
de la Beuvrière, c'est moi qui [pren-
drai la tète de notre équipe, elle pour-
ra se reposer sur moi et je revalori-
serai le Plessis. 11 arrivera un jour où
elle n'aura plus qu'à se laisser vivre.

Perrine ne dit rien. Jamine eut
peur , soudain , de son silence, et son
regard clair s'assombrit.

Elles arrivaient.
CHAPITRE XV

Rosine et Claudine mettaient le
couvert quand leurs sœurs entrèrent.
Jamine lança d'un trait :

— M. Bretonneau voudrait se re-
marier avec maman.

Il y eut un instant de silence, que
l'ainée rompit la première :

—¦ Maman ! s'écria-t-elle, mon pré-
tendant mV préféré ma mère !
C'est... inimaginable !

Elle eut un éclat de rire aigu.
— Et après ?... dit tout de suite

Claudine , maman est très bien. Ah !
mes enfants , ce qui arrive là est
ina t tendu et formidable. M. Breton-
neau était vraiment trop vieux pour
nous , tandis que maman est absolu-
ment en rapport d'âge avec lui. Ça y
est , nous sommes tirées de la gène et
du souci, maman ne nous demandera
plus d'argent, c'est elle qui nous en
donnera. Et elle habitera Nantes où
elle fréquentera la meilleure société.

On sait quel clan représente la grosse
industrie nantaise. Quand nous vien-
drons , nous mènerons la grande vie
et nous nous pavanerons dans
l'Etoile filante avec le beau-père qui
ne pensera qu'à faire plaisir à ma-
man , car il est aimable et bon ; ce
sera un beaii-ipère en or. Et puis...
il n'y aura plus seulement des abeil-
les dans la nouvelle ruche : ce ne
sera pas trop tôt , Jean-Noël et ses
amis nous entoureront. L'une de
nous finira bien par l'épouser , cet
irrésistible Jean-Noël ! Si je trouve
une Américain , il sera ¦pour toi , Pre-
mière. Vous me laissez parler sans
m'interrompre, dit-elle à ses sœurs,
fait sans précédent. Qu'est-ce que
vous avez ? Vous en faites des têtes !

Le soleil incliné caressait de biais
la salle un peu délabrée , un peu en
désordre , mais si intime et pleine de
souvenirs , l'enfance des quatre jeu-
nes filles y ayant laissé l'empreinte
de ses heures enfuies.

— Tu t'emballes , remarqua Per-
rine , comme si maman avait déjà dit
oui.

— Elle refusera , dit Rosine avec
assurance.

Claudine bondit :
— Pourquoi ? C'est à elle que Mme

du Hasard aurait dû présenter M.
Bretonneau. Pourquoi n'aurait-elle
pas pensé à IPS unir ? J'y suis ! Cette
présentati on était ipour maman ; un
guet-apens.. Barb e voulait lui faire
connaître cet oiseau rare ; si elle
l'avait prévenue , maman ne serait
pas allée au Cormier ; le Hasard a

bien fait de cacher son jeu.
i ,— Barbe est une vieille folle , dé-
Jcfara Rosine.

— C'est le bon sens en personne,
au contraire. Elle sait bien que nous
nous escrimons pour boucler chaque
année notre budget , que nos vignes
sont lépreuses et notre bâtisse lézar-
dée.

— Mais... dit calmement Perrine,
ce n'est pas cela du tout : il paraît
que M. Bretonneau croyait rencon-
trer au Cormier une célibataire de
trente-cinq ans. Mme du Hasard n'a
jam ais rien tramé pour maman.

— Alors, ce qui arrive est encore
plus sensationnel , constata Claudine ,
puisqu 'il s'agit d'un coup de foudre.
Et cela ne m'étonne pas tant que ça ,
dans les entrevues matrimoniales, ce
n'est jamais la personne que l'on pré-
sente qui plaît. C'est pour ça qu'en
général les marieuses s'arrangent
pour ne pas inviter en même temps
que la candidate une personne plus
séduisante.

— Merci , dit Rosine avec aigreur.
— Maman est plus emballante que

toi , ma vieille. Elle a tellement de
charme , maman...

Claudine , pâmée d'aise, se laissa
choir dans une bergère dont les res-
sorts malades gémirent sous ses cin-
quante-cinq kilos-mannequin . Elle
éclata de rire :

— Quelle ferraille ! Passe-moi une
cigarette. Première, quand je suis
dans le ravissement , il faut que je
fume.

A l'inverse de Claudine, Rosine fu-

mait comme une locomotive quand
elle était préoccupée ou mécontente.
Aussi, avait-elle allumé une cigarette
aussitôt que Jamine eut annoncé les
intentions de M. Bretonneau.

Elle lança son paquet de gitanes à
Claudine , en disant :

— Qu'as-tu fait des tiennes ? Au
prix où elles sont , je ne te ferai pas
cadeau des miennes.

— Je t'en donnerai d'excellentes
que m'a offertes mon troubadour...
Ah ! j'imagine ce que sera le Plessis
aux prochaines vacances : un pa-
lace... eau courante , lavabos, salle de
bains, peintures fraîches, bergères à
ressorts neufs, enfin le confort. Vive
Bretonneau père !

Elle parlait d'abondance, enfoncée
dans une véritable crevasse, la tête
renversée en arrière, envoyant des
volutes de fumée au plafond , dont
elle considérait les poutres sombres
et sales.

Rosine l'interrompit , nerveuse :
— C'est inimaginable que ce bras-

seur d'affaires , président du Syndicat
des fabricants de conserves nantaises ,
ce roi des gâteaux secs, qui remue
à la pelle les biscuits et les billets de
banque , ait eu recours à un intermé-
diaire pour demander maman en ma-
riage ! Et il a choisi son fils comme
médiateur , c'est absolument ridicule.

— Moi , je trouve cela touchant , dit
Perrine. D'abord ce n'est pas lui qui
l' a demandé à Jean-Noël , c'est Jean-
Noël , il vient de me le dire lui-même ,
qui lui a proposé de faire cette dé-
marche auprès de nous.

— C'est stupide. Maman fait ce qui
lui plaît. Pourquoi nous en parler
avant ?

— Mais, pour que nous mettions
tout en œuvre pour qu'elle accepte,
s'écria Claudine, car ce mariage nous
apporterait une fortune.

Rosine mettait le couvert, qu'elle
déplaçait et replaçait avec une minu-
tie exagérée qui exaspérait progressi-
vement Jamine.

Celle-ci s'était assise dans un fau-
teuil à haut dossier, placé dans l'en-
tablement de la fenêtre ; elle, qui ne
se sentait jamai s fatiguée, était
anéantie , appuyant la tête contre le
velours de laine mité.

Tout à coup, elle eut un sursaut et
cria presque :

— Laisse donc tout ça tranquille,
Première. Il est mis ton couvert.

— Ah ! tu te réveilles ! Et pour dire
des choses désagréables ! Mets-le
donc.

— Seconde dit : « Une fortune », re-
prit Jamine sans bouger. L'argent,
qu 'est-ce que ça veut dire ? Moi, je
m'en moque. Qu 'est-ce que ça me fait
de monter des brocs et de vider des
seilles, que les peintures soient fa-
nées et les portes disjointes , de man-
ger des pommes de terre et des choux
tout l'hiver , et de porter indéfiniment
mon- vieux corsaire râpé. Qu'est-ce
que ça me fait , tout ça , du moment
que nous sommes ensemble, maman
et moi , tous les jours de l'année, à
respirer le même air, celui des Mau>
ges de notre Plessis.

6A suivre*}  /
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Les chemisiers nouveaux
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i PAPIERS PEINTS 1
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Q chez le spécialiste, avec
présentation au rouleau B!

| Papiers-peints modernes _ j ;
et papiers pour meubles anciens
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formable en une se-
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KIRSCH STORES A LAMELLES
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KIRSCH,
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Le Congrès international des rédacteurs
en chef s'est tenu à Nice

SOUS LE THÈME DE LA « PRESSE ET DE L' ÉTAT >

Un important Congrès international
de presse , celui ries rédacteurs on chef ,
vient de se dérouler à Nice , Trois
cents représentants c'6s Plus grands
quotidiens français et étrangers y
ont assisté.

Cette manifestation , à laquelle par-
ticipèrent MM. André Marie , minis-
tre de l'éducation nationale, et Erai'e
Hugues, secrétaire d'Etat à l'informa-
tion , «'est terminée par le vote à
l'unanimi té  des motions résumant les
questions débattues.

Faisa nt a*lte à la reiinurquanle in-
tervention du commissaire . généra l,
Henri Sacquot , concernant tout parti-
culièrement la mainm ise grandissante
des Etats sur les jo urnaux: ' écrits -ou •
parlés et le contrôle exercé de ce l'ait
sur l'expression des opinions , lo cou-
grès a exprimé le vœu que «oient sup^
primées les publications étatiques qui
sont trop souvent 'une atte inte à la
liberté de la presse ; qu 'elles cessent
de s'intituler «services d'informa -

tions » et prennent désormais l'appel »
latiou de « services des relations aveo
la presse»! enfin , que cette mission
soit autant  que possible confiée à des
j ournalistes profe ssionnel*!,

Les problèmes débattus
En outre, le* activités île certains

grands organismes internationaux,
nota mment l'O.N .U. et ses institutions
annexes (TJ.N .E.S.C.O. entre autres),
ont ouvert à la presse d'abondantes
•sources do documentation , mais consi-
d érant que ces institutions ne doivent
en aucun e"manière Taire concurrence àla presse libr e , île congrès a émis levœu qu e les services de relations avec
la presse évéés \mv ces: institutions sebornen t  à faire parvenir aux journa-
listes une document at ion sunïsammeiitlarge et obj ective pou r permettre à
chaque destinataire de rédiger les in-
formations selon son style , ses idées,
et le goût de ses d eclouns.

Les problèmes du secret profession-
nel des j ournalistes, et celui de la carte
internationale tle journaliste , ont éga-
lement retenu d' a t t en t ion  du Congrès.
Sur le premier point , le débat qui s'est
institué a mis .en évidence qu 'il s'agit
bien de garant i r  le secret des sources
d' informations . La motion adoptée ex-
prime les souhaits du Congrès qui ne
pourront être pleinem en t satisfaits que
par une modification des textes du Co-
de pénal.

Enf in ,  eu ce qui .concerne la carte de
jo urnalis te  inte rnational, le Congrès,
reprenan t les vieux l'omiiuilés lors des
précédentes manife stations, entr e au-
tres cell e de Sti'Hshourg, estime que
cotte cart e doit devenir une réalité, les
événements mondiau x et le resserre-
ment de certains régimes poli ti ques
ay ant  prouvé, dite le journaliste prol'es-
sionnt 'l se heurtai t  très souvent à d In-
surmontables difficuilté s dès qu 'il vou-
lait  exercer sou métier dans les pays
étrangers .

Il semble indispens able que l'idée de -
là carte de journal iste in te rna t iona l
soit déf in i t ivement  proposée aux orga-
nismes professionnels des di f fé rents
pays et que 'les ministères de l ' infor-
mation îles pays démocratiques soient
mis en demeure d'en accepter on d'en
refuser le principe,

Une allocution
de M. Emile Henriot

Le Congrès int ernational des rédac-
teurs en chef a été à Nice l 'hôte du
Cen tre universit aire médit erranéen.

Son administrateur , M. Emile Hen-
riot de l'Académie française , daps une
langue merveil leusement pure et avec •
beaucoup de finesse, a rappelle que ses
q u a r a n t e  ans de journalisme lui  don-
naient le droit  <le s'associer à des tra-
vaux dans l esquels étaient évoquées la
vérité , la justice, la liberté . Il a'jugé_
indispensable la ¦éréalinn du '-statut: .' du '
jo urnaliste sans "lSque! atmu.ii twnil
construotif et sérieux ne <p'eut être réa-
lisé et a te rminé en associant le Cen-
tre universitaire méditerranéen aux
« espérances et aux travaux du Con-
grès », •Les congressistes ont . été également
les ilotes île la vjli le de 'Canncs et 4 "J*fin du grand banquet offert par la mu-
nicipalité, M, Paul Auriol a lu un mes-
sage du président de la République qui
salue Ile Congrès de la Fédération ÎR«
ternationale des rédacteurs eu chef , lui
adresse ses voeux îles pl us ami-eaux et
pense que , par ses travaux , il aura ser-
vi les patries respectives de ses mem-
bres et contribué à une meilleure com-
préhension entre les peuples et . les.
hommes.

M.-G. GÉLIS.

Sherlock Holmes
des antipodes

Les Londoniens rencontrent ces
jours dans les rues de la cap itale
bri tannique cet homme à l'uniforme
curieux. Il s agit de l'inspecteur de
police Jioji Suguturaga , qui est venu
des lointaines îles Fidji suivre un

cours dé police à Londres.

Du côté de la campagne A travers le 55me rapp ort
du comité directeur de l'Union suisse des paysans

Le Secrétariat des paysans suisses
vient d' envoyer à la ipresse le cinquan-
te-cinquième rapport annuel du comité
directeur de l'Union suisse des pay-
sans.

De ce riche et substantiel document ,
nous ne retiendrons que l'essentiel ,
c'est-à-dire ce qui nous paraît  nouveau ,
ne .  pouvant pas, faute de place, rap-
peler ce que nous avons écrit dans cet-
te ,. i'ubrique - 'au cours do l'exercice
écoulé: : -

il Politique commerciale
LJJ situation de l'économie mondia l e

est restée , en 1952, fortement influen-
cée: Par Iles tensions internationales et
les|prp'gram.nies d' armement . La balan-
ce commerciale suisse a dénoté , aussi
bieji aux im portations qu 'aux exporta -
tion s, des chiffres très élevés : impor -
tations- 5205,7 millions de francs (Ki06,9
en ,1938), exportations 4748.9 mill ions
a&Vi.). 

Lu part prisé Par 'l'agriculture à l'én-
ecmble-des exportation» s'est m entée n
3,3 %. Le décalage des prix s'est fait
sentir surtout pour l'exportation du
bétail d'élevage à destination îles pays
à monnaie dévaluée .

C'est pour les produi ts Haï t iens que
nos., «exportations agricoles ont pris le
coûts le plus ' avantageux. Les expor-
tations de lait en poudr e et de laits
spéciaux ont 'un peu • d iminué ,  tandis
que celles de lait condensé et stérilisé,
de fromage eu moules et on boîtes se
sont accrues.

Les. possibilités d' exporter les excé-
dents "de. fruits "dé la" récolté de 1952,
ains i que les dérivés de frui ts  ont été
très désavantageuses 'pa r suite de l'a-
bondance do l'offre constatée dans
presque tous , l'es pays européens , .

Kovision nu ta.ru douanier
La plupart ries pitve de l'Europe oc-

cidentale ayant mis en vigueur , ces .
dernières a/vnéçs,- de nouveaux t ar ifs
d o il un i ers,'jl'Union ., suisse , des paysa ns
a entrepr is différentes démarches af in
d'accélérer' la ' révision do notre tar if
général dos douanes . Au cours de l' an-
née 1952, le Conseil fédéral a chargé
une commission d' experts group ant
différents cercles économiques d'élabo-
rer un nouveau tarif. Les dé l ibérations
qui ont eu lieu j usqu 'ici ont montré
qu 'une revision du ta r i f  douanier suis-
se doit aujourd 'hui  tenir compte dés
nécessités de- la poli t ique commerciale
et cle la teciinique douanière. L'idée a
été émise de maj orer les tarifs de 50 %. ¦¦

Polit ique de la production
Dans leur ensemble, les prix des pro-

duits agricoles se sont peu modifiés
en 1952. Le nombre-indice total des
prix des produit s se monte, d'après les
évaluations du secrétariat des paysans
suisses a 97 . points en décembre der-
nier. (1948 m 100) contre 97,2 en décem-
bre 1951. . •:

Bien que la loi sur l'agriculture n 'ait
pas encore pu être mise en vigueur au
cours de l'année envisagée, l'Union
suisse des paysans à adopté le poin t de
vue, au printemps passé déjà, qu 'il con-
venait désormais de tenir davantage
compte, tajit de la réalisation d' une
politique de la production agricol e
«'Insp i rant de l'intérêt général , que
d'ailleurs de l'ensemble des obj ectifs
auxquels '-tend- '¦cette législation. ¦; "¦' >

&à v De. tout un peu
La lutté 'contre la tuberculose bovi-

ne a été pou rsuivie de façon métho di-
que. A la fin de 1952 les réglons ci-
après étalent . pratiquement exemptes
de tuberculose bovine : Grisons, Glana,
Ohwald , Oherland suint-gallois ; en Va-
lais les districts de Conthey, Martigny,
Entremont et Sion ; eu Argovie, le
Haut Frickthal «t le Hau t Rheinthal . Il
em sera procdi ai nement de même des
cantons île Nid wnld et d'Un. Dans l'en-
semble de la Suisse, la tuibercuïloee bo-
vine est éliminée do 725 communes.

La fièvre aphteuse est. apparue spo-
radiquement dans presque toutes les
réglons de Ja Suisse ; elle était repré-
sentée par différentes souches extrê-
mement virulentes. Il a toutefois été
possible de créer dos vaccin»; spécifi-
ques qui  ont permis de loca l iser tous
les foyers . Il u fallu néanmoins abat-
tre liîSO bovins et 1378 pièces de p eti t
bétail , -Quelque 300,000 bêtes ont subi
la vaccination -préventive .

L'agriculture continue a souffrir
d' une extrême: pénurie de main-d' œu-
vre. Bien nue l' aggravation des Irais
de production et lies pr ix , en baisse «le
la iplnipart dos .produits réduisent sen-
siblement le revenu de l'agriculture et
son pouvoir d'achat, les. paysans ont
été contraints de relever les salaires
de leur personnel : y compris ila valeu r
de l'entretien mais sans compter le lo-
goiment, le «alflire 'd' un domestique de
ferme atteint en chiff re  rc>ml ,!,°? «<
par mois et celui d' un vacher 335 fr .,
alors que ces chiffres étaient encore fie |
129 et 152' fr . en 1939.

Jean de la HOTTE.
(A suivre) , . ... , , ' .

| • ,-v, f . ' , . • • '¦

Le parti de M. Adenauer vient de tenir ses assises
EN ALLEMA GNE OCCIDENTALE

Notre corresp ondant p our > les af -
faires  allemandes nous écrit :

Le plus puissant parti gouverne-
mental de l 'Allemagne occidentale ,
le parti chrétien-social , vient tle tenir
ses assises à Hambourg. Comme on
est à quelques mois seulement du
renouvellement du « Bundesta g », on
attendait avec une assez vive curio-
sité, dans les milieux politiques, les
résultats de ce congrès qui consti-
tuait  en quelque sorte le premier
acte de la campagne électorale.

Les pronostics allaient bon train
et beaucoup prévoyaient \ que le
G.D.U, (c'est ainsi qu 'on dénomme
le parti chrétien-social en Allenia-
gne)- laisserait percer des signés
d' essouff lement  après son long sé-
jour au pouvoir dans des conditions
extrêmement difficiles. Il n 'en a r ien
été et les craintes des uns, les es-
poirs des autres , sc sont révélés
vains.

Ce regain de vitalité, qui a surpris
les observateurs neutres , est dû sans
aucun doute à la personnalité du
premier repré sentant du parti, lé
chancelier Adenauer.

Un parti, un homme
Car le parti chrétien-social a -

mand s' identif ie  de plus en plus à.
son chef , qui restera dans l'histoire
de la nouvelle république comme
un homme d'Etat d'une envergure
exceptionnelle et le princi pal arti-
san de l'incroyabl e redressement po-
li t ique , économique et peut-être pro-
chainement  militaire , de son pays.

Alors que les avatars des accords
sur l'organisation de l'Europe
avaient , disait-on , terni quel que peu
l'étoile du chancelier, il a suffi  que
ce dernier se rende aux Etals-Unis
et y soit reçu comme rarement chef
de gouvernement vaincu le fut par
son vainqueur  huit  ans après la fin
des hostilités , pour que la situation
se renverse instantanément en sa fa-
veur. Adenauer a ramené de Wash-
ington un prestige neuf dont il saura ,
on peut en être certain , jeter tout
le poids dans la bataille électorale
qui débute.

Cette dominat ion personnelle in-
contestée d'Adenauer date de lai
mort de Kurt  Schumacher , le bouil-
lant et tenace chef socialiste. Schu-
macher v ivant , on ne pouvait parler
de la politi que d'Adenauer sans '
ajouter aussitôt : « Mais que vont
faire les social is tes?» Car Schuma-
cher était lui aussi une personnalité
d'envergur e, un « type ». Aujourd'hu i ;

le parti socialist e, comme d'ailleurs
le parti démocratique libre et la
plupart des partis allemand s, man-
quent de chefs et la personnalité
d'Adenauer s'en trouve encore gran-
die.

L'échec subi par Je gouvernement
au « Bundesrat » est lui-même atté-
nué par le succès du voyage en
Amérique. On se souvient , en effet ,
que le conseil des « Lancier » avait

ajourné la ratification du traité sur
l'armée européenne par 20 voix con-
tre 18, grâce au vote déterminant
de la délégation de l'Etat du sud-
ouest. Or , le président du Conseil
de ce nouvel Etat est M. Reinhold
Maier , membre du parti démocrati-
que libre , qui est le principal associé
du parti chrétien-social dans la coa-
lition gouvernementale de Bonn. M.
Maier a été désavoué par son pro-

La R é p u b l i q u e  fédérale allemande , redoutant l ' infiltration sur son territoire
d'éléments douteux de la zone orientale , a équipé des unités de gardes-
frontières (en haut) , qui viennent de faire avec la police (en bas) des

manœuvres dans la région d'Hambj Ourg...-. .. ; :

pre part i et son attitude négative,
motivée dit-on par des considéra-
tions de stratégie poli t ique provin-
ciale et d'opportunisme , est en gé-
néral mal jugée par les électeurs
non socialistes allemands.

Le programme du C.D.U.
Rangé derrière son chef , le parti

chrétien-social a forgé en outre un
Erogramme de combat dont il espère

eaucoup.
En politi que étrangère , le C.D.U.

revendi que naturellement la réunifi-
cation de l 'Allemagne dans la liberté ,
comme tous les autres partis , son
entrée dans la communauté  euro-
péenne et des conversations direc-
tes avec l'U.R.S.S. sur les diverses
questions en suspens (frontières et
prisonniers en particulier) si l'U.R.
S.S. donne des preuves de bonne
volonté.

En politi que intérieure les chré-
tiens-sociaux ne se contentent pas
de réclamer platoniquement une po-
litique sociale et l'élévation du ni-
veau de vie de la population , comme
le font tous les partis bourgeois de
tous les pays. Il s'efforce de trouver
un chemin entre le cap italism e su-
ranné et le socialisme marxiste , et
demande en particulier l 'institution
du salaire fami l ia l  à l'aide de caisses
de compensation et un droit de co-
gestion strictement délimité des sa-
lariés dans certains secteurs des en-
treprises.

Innovation discutable , mais inté-
ressante à coup sûr , les chrétiens-
sociaux allemands se proclament dé-
fenseurs de la propriété privée, mais
admettent que la distribution actuell e
des richesses né correspond plus aux
enseignements de la doctr ine chré-
tienne. Un régime nouveau devrait
être forgé , qui donnerai t  aux ou-
vriers et aux employés un certain
droit de copropriét é dans les entre-
prises qui les occupent. Comment
devrait se faire cette réforme, le
programme du C.D.U. ne nous le dit
pas encore , mais le seul fait d'en
admettre le principe montre suffi-
samment que le plus puissant des
partis bourgeois allemands n 'entend
pas se cantonner dans une attitude
placidement négative en face de ses
adversaires de gauche.

Et comme les socialistes ne pour-
ront faire moins que de miser plus
haut , la campagne électorale qui va
s'ouvrir promet d'être vive et de
faire une large place à la démagogie.

brS».. Léon LATOtJR.

APRÈS LA VICTOIRE DE M. MALAN
( S U I T E  D E  LA  P R E M I E R E  P A G E )
- —- —-——=—.

L'antaflonisme
entre Boers et Anglais

Au cours des récentes élections ,
on a vu se manifester , une fois de
plus , l'antagonisme qui met souvent
en opposition les Boers — dans leur
grande majorité — et les Anglais.
Les nationalistes de M. Malan sont
partisans d'un système aut oritaire
qui , durant  la dernière guerre mon-
diale , les faisait sympathiser avec
Hitler;  ils auraient  désiré alors res-
ter neutres. Les membres du Parti-
Uni sont les représentants d'un ré-
gime parlementai re constitutionnel ;
ils sont fidèles à la couronne britan-
ni que et au Commonwealth. C'est
pourquoi on pouvait entendre au
cours des semaines d' effervescence
électorale des remarques comme cel-
le-ci : « La guerre des Boers conti-
nue ».

U est certain que la tension entre
les deux éléments de la population
blanche de l'Afri que du Sud s'est
accrue depuis plusieurs années. A
cet égard , le livre que le fils du ma-
réchal Smuts vient de consacrer à
la mémoire de son père, le grand
soldat et homme politi que, explique
bien des choses au sujet de la ten-
sion en question. Déjà au temps où
le jeu ne Smuts occupait à Pretoria le
poste de procureur général, l'atmo- '
sphère dans l' entourage de Kruger; i
était imprégnée , d' un côté , de mé-
fiance vis-à-vis des Anglais , et d'hos-
tilité à l'égard des Noirs.

On sait que les années de la guer-
re anglo-boer ont laissé une ran-
cœur , du reste bien compréhensible ,
chez les paysans des deux petites ré-
publi ques qui , pendant plus de deux
ans , ont tenu en échec l'armée bri-
tanni que. Mais ce que l'on n 'a pas
suff isamment réalisé en Europe ,
c'est combien cette amertume a été
avivée au moment où les Boers eux-
mêmes se sont trouvés divisés lors
de la guerre de 1914-1918. A l'épo-
que , on a parlé évidemment , de la
révolte à la tète de laquelle se trou-
vaient p lusieurs des généraux qui
commandaient les armées boers au
début du siècle : de Wet , de la Rey,
Beyers. Ces derniers estimaient , en

1914, que la guerre en Europe allait
leur fournir  l'occasion inespérée
d'une revanche vis-à-vis des Anglais
et ils voulaient  voler au secours des
Allemands de la colonie de l'Ouest
africain.

Fidélité à l'Angleterre
Mais ils n 'avaient pas compté sur

la loyauté et la fermeté de leurs an-
ciens compagnons d'armes , les gé-
néraux Botha et Smuts , qui , eux, re-
connaissants de la magnanimi té  de
l'Angleterre après la conclusion de
la paix , et de sa compréhension lors
de la création de l 'Union sud-afri-
caine , voulaient rester fidèles à leurs
engagements. Le premier ministre
Botha avait immédiatement informé
Londres que l' on pouvait  sans crain-
te retirer les 8000 soldats bri tanni-
ques encore stat ionnés en Afri que
du Sud. Des milliers de volontaires ,
surtout d'origine anglaisé , avaient
répondu à l'appel du gouvernement;
la rébellion fut  réprimée et les Alle-
mands du Sud-Ouest contraints  à la
reddition. Un millier de Sud-Afri-
cains étaient tombés au cours des
combats et la rancune  mentionnée
plus haut avait été ravivée. Tous les
rebelles étaient des nat ionalistes et
Botha et Smuts étaient regardés com- ,

¦.mi des traîtres à la cause des Bœrs.
I . Ce qui vient de se passer au cours
de la période électorale a prouvé
que la tension entre les deux gran-
des fractions du peup le sud-africain
est encore très vive. Smuts supp liait
ses compatriotes de ne pas toujours
rappeler les maux du passé, mais les
l ieutenants  de M. Malan ne veulent
pas oublier ; ils rêvent d' une supré-
matie complète de l'élément afrika-
ner en Afrique du Sud.

On a été frapp é de constater com-
ment , pendant  la période électorale ,
les nat ional istes ont évité de parler
de certains problèmes assez contre-
versés en Afri que , en particulier
ceux concernant les protectorats , la
république et l'apparten ance au
Conimonwealth. C'était de bonne
tactique. U n'en reste pas moins que
souvent, ces dernières années , le mi-
nistre Strijdom , chef du parti natio-
naliste au Transvaal, s'est prononcé
sans aménit é sur ces questions et
d'une manière très antibr i tannique.
Or, c'est lui , comme on le pense gé-
néralement , qui succédera à M. Ma-
lan , âgé de 79 ans.

Que fera
le nouveau gouvernement ?

On attend avec intérêt le moment
où )e nouveau gouvernement .— qui
sera pratiquement le même que
maintenant r? entrera en fonction

¦ '
\\ . '

en juin prochain. Quelles seront les
consé quences de la victoire natio-
naliste en ce qui concerne le dé-
veloppement économi que de l'U-
nion ? On sait que l'on a là-bas un
urgent besoin de capitaux venant de
l'étranger pour permettre aux nou-
velles industries de se développer.
Or, même en Suisse, on attendait de
connaître le résultat des élections
pour répondre à certaines deman-
des de crédit , dans la province du
Cap, par exemple. X V" . ¦"¦ '¦''

Les membres modérés du part i
nationaliste sont très conscients des
besoins de l'industrie dans l'Union
et ils savent le tort que feraient à
leur pays l'isolement et la sortie du
Commonwealth. Ce sont MM. Malan ,
premier ministre , et Havenga , mi-
nistre fies finances , qui iront repré-
senter l 'Union aux fêtes du couron-
nement de la reine Elisabeth; cela
est significatif .

M. Malan , en complément de son
discours dans lequel il a défini son
programme électoral , a tenu à le
compléter dans la suite en disant
qu 'il s'efforcerait de provoquer un
rapprochement entre tous les Blancs
du pays. U est certain que les luttes
électorales n'ont pas contribué à la
réalisation de ce but.

• - C e  serqit , par .ajjleursi une grave. |
erreur et "un malheur si tous les Eu-
ropéens s'unissaient pour chercher
à maintenir  à tout prix sous la botte
les indigènes dont la collaboration
est indispensable à un développe-
ment normal du dominion sud-afri-
cain.

Abel de MEUIiON.
——a : 

« Femmes en détresse >
Tel est le sujet que Mme Gaillard de la

« Fraternité » de Saint-Martin à Lau-
sanne, traitera à l'assemblée cantonale
du Sou Joséphine Butler , jeudi après-
midi , au Restaurant neuchâtelois , à Neu-
châtel. Vous aurez l'occasion de connaî-
tre ce qui se fait dans le canton de
Neuchâtel , dans notre ville , par le bureau
d'ftide et conseils aux mères et futures
mères et à la Chaux-de-Fonds, par le
moyen de « Gai Logis ». C'est également
l'association du Sou qui a publié les
conférences du docteur Th. Bovet , et
tout dernièrement la ravissante brochu-
re de « Michette et l'amour » qui a un
Immense succès. Que toutes celles qui
s'Intéressent è cette œuvre, sachent
qu 'elles sont attendues jeudi après-midi
au Restaurant neuchâtelois.

« Vienne reste Vienne »
C'est avec cette ravissante revue-opé-

rette que la « Winterthurer Operetten-
buhne » terminera sa saison théâtrale.
L'excellent ensemble, qui est avantageu-
sement connu chez nous, réservera une
agréable soirée à la Rotonde le jeudi
7 mai. Des décors magnifiques, des mélo-
dies gales et entraînantes et une bonne
douzaine de ballets feront le charme de
cette représentation. Dans les rôles prin-
cipaux nous reverrons avec plaisir les
artistes suivants : Margot Herold , Gretl
Schmidek , Rosemarie Fischer , Hedy Rapp,
ainsi que Manfr. Hoffmann, Fr. Gerber ,
Erich Landgraf , etc.

Communiqués
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SOTTENS et télédiffusion : 7 h., Radi o-
Lausanne vous dit bonjour et culture
physique. 7.15, inform. 7.20 , concert ma-
' tlnàl . 11 h., de Monte-Ceneri :-Harpe•¦—

Pour les Confédérés — Précurseurs et
modernes Italiens — Quintette moderne.
12.15 , Dinu Llpatti Interprète les valses
de Chopin. 12.30, le quart d'heure de
l'accordéon. 12.44, signal horaire. 12.45,
inform. 12.55, Vive la fantaisie. 13.30,
Compositeurs belges. 16.29 , Signal horai-
re. 16.30. Récital de chant par Edith Ber-
tholet. En Intermède : Oeuvres de Scar-
latti, Thirlet et Delvincourt. 16.50. Hot-
Sonate, d'Erwln Schulhof. 17.05, Thé dan-
sant. 17.30. La danse dans la vie valai-
sanne. 18.10, Avec Franz Lehar. 18.30, les
mains dans les poches. 18.35, Divertisse-
ment musical. 18.55, le micro dans la vie.
19.13, l'heure exacte. 19.14, le programme
de la soirée. 19.15. inform. 19.25, le mi-
roir du temps. 19.45, un disque. 19.50,
Entretiens avec Jean de La Varende.
20 .10 , A la carte. 20.30, soirée théâtrale :
Introduction : La ville d'Ys a réellement
existé. 20.35, La ville au fond de la mer ,
de Thierry Maulnler . 22.30 ,, inform. 22.35 ,
le courrier du cœur. 22.45, Nocturnes et
sérénades .

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15
et 7 h., inform. 7.10, musique hollandaise.
10.15, disques. 10.20, de Monte-Ceneri :
émission commune. 12.15, un orchestre
champêtre grison. 12.29 , signal horaire.
12.30, Inform . 12.40, Rendez-vous chez
Cedric Dumont. 13.15, Opéras. 14 h..
Oeuvres de Mendelssohn. 16 h., un récit.
16.20, disques. 16.30. de sottens : émission
commune. 17.30, Gross-Stadt Schweiz 1
18 h., Interplay. 18.15, Kreuz und quer.
18.30, musique populaire suisse. 19 h.,
Portraits de comédiens. 19.30, Inform .
20 h ., Trésors des bibliothèques suisses.
20 .15, Concert symphonique par l'Orches-
tre de la B.O.G., direction H. Mtlnch ,
avec E. Cserfalvi , violoniste. Au program-
me. : Mozart , Dvorak , R. Strauss. Î2.15,
inform . 22.20, pour les amateurs de Jazz
hot.

À/ oâ article* et no5 document* d actualité
¦¦ .. ...- . . .

Si tel e$t votre souci , faites , ce
printemps, une cure de « Tisane des
Chartreux de Durbon », le dépurat i f
du sang qui chasse les affections de
la peau , combat la consti pat ion,  faci-
lit e la digestion. Toutes pharmacies
Fr. 4.70 le flacon.

Conserver
une bonne santé

Selon les observateurs qui suivent de
près les expériences atomiques de Yuc-
ca Fiat , île canon atomique serait es-
sayé le 21 mai prochain .

D'autre part, on indique que , pour
la première lois, deipii is que il' on pro-
cède à des essais nucléaires aux Etats-
Unis, des automobiles circulan t sur les
voles publiques ont .été lé- siège de phé-
nomènes de radio-activité , samedi der-
.mier, tors de ila dernière explosion . Au
nombro de ces voitures, dit-on , se trou-
vait un autobus chargé de passagers.
Toutefois, la radiation, n 'étant pas
d'une intensité dangereuse, les véhicu-
les ont été remis en circulation après
un simple lavage.

â

Pour les vins du pays
AU CEP D'OR

W. Qaschon - Tél. 5 3232 - Moulins 11
¦̂̂ -— . .. I i"«"»a âa—

Le 21 mai, le canon atomique
serait essayé
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îarmi les organes d'une voiture, les pistons sont les plus fortement mis à contribution A
et leur remplacement est toujours très onéreux. Mais avec ceux de la PLYMOUTH- w
SUISSE, il n'y a rien à craindre : ils bénéficient d'une garantie spéciale de 100 000 km. ! A
Une telle garantie est une preuve indiscutable de leur extraordinaire qualité. Ils sont
en métal léger et glissent facilement, ce qui diminue considérablement l'usure des paliers w
tout en augmentant l'élasticité du moteur. Ils comportent 2 segments de compression gk
et 2.segments d'huile. Le segment supérieur de compression est fortement chromé et Agences de la Suisse romande
garantit une étanchéité parfaite. @ CHRYSLER-PLYMOUTH/ SUISSE '

Jl est bien évident que les pistons d'origine de chaque PLYMOUTH-SUISSE peuvent A
atteindre facilement un kilométrage beaucoup plus élevé. Toutefois, cette garantie spéciale ™
offre une sécurité supplémentaire fort appréciable. Elle a été accueii.ie avec enthousiasme. A BRIGUE-NATERS : Emil Schweizerrr w BULLE : F. Gremaud

£ CORTAILLOD : A. Bindith
Chaque PLYMOUTH-SUISSE est montée et terminée individuellement dans les ateliers CUARNENS: Jules Chappuis
de Schinznach-Bad et porte ainsi , jusque dans ses moindres détails, l'empreinte tradition- 9 DELÉMONT : Le Ticle S.A.
nelle du travail suisse de qualité. Et son exceptionnelle valeur est encore considérable- A DUDINGEN : M. Boschung
ment augmentée par l'ampleur et la qualité du service à la clientèle : Plus de 120 ECHALLENS: Hâberli
stations-service vous serviront toujours avec soin , compétence et dévouement. Demandez ® J^^uYrrv TSB SMTM u
à l'une d'entre-elles de vous présenter la nouvelle PLYMOUTH-SUISSE 1953 qui se gt r?„^Mp . ?, J .f' .1 ¦ ¦ B\,.!.. r-' a i' i j> ''J 'J i- ii . ¦ . . j'_- w LAUSANNE : Garage de Montchoisi S.A.distingue par la grâce et la discrétion de sa ligne, par ses nouvelles teintes et diraen- w }> zahnd, Stade de Vidy
sions. Faites-vous démontrer ses merveilleuses exclusivités et ses 16 avantages techniques 9 » » w. ob'rist, Bellevaux s/L.
qui la classent parmi les voitures de la catégorie de prix la plus élevée. Et puis, comparez ! A }> » Montbeno'n-Tivoli S.A.

LE NOIRMONT (J. B.) : Aubry
Oui, la PL YMO UTH-SUISSE est la voiture de sa classe qui offre le plus de contre-valeurs. • M̂ RTIGNY - Mm" ^̂
PLYMOUTH - SUISSE 1953 5-6 places - 14 et 18 CV.. 87 et ÎOO CV. aux freins - M§UDON^ a kormann

- authentiques moteurs Chrysler d'origine î?!t"?HATEi :.Patthey & Fil'
9 ORON :Jan Frères

„, „. - -. PESEUX : Eug. Stram

.AGENCE GÉNÉRALE : (j ĵ^  ̂
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AG. SCHINZNACH-BAD 
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DISTRIBUTEUR: GARAGE PATTHEY & FILS Neuchâtel - Pierre-à-MazeM

AGENTS : Garage STRAM, Peseux Téléphone 5 3016

Chs ROBERT, tél. 811 45 vente
Garage GONRARD, Fleurier
Garage BINDITH, Cortaillod, station-service
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Tlimbres escompte 5 %
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Vous trouverez aussi le vinaigre fin STOMA aux plantes aroma-
tiques à Fr. 1.35 le litre

Votre chambre
à coucher

ne vous plaît plus ?
Rien de plus sim-

ple de l'échanger
contre une moderne
à votre goût. L'an-
cienne pourra être
reprise en compte,
le solde sur désir
pourra se payer par
mensualités.

Demandez une of-
fre sans engagement
au spécialiste de la
chambre à coucher.

Meubles G. Meyer
Rues Salnt-Honoré

et Saint-Maurice
NEUCHATEL

Tél. (038) 5 23 75 l

S
; 01D C'est l'économie
i.L)Il\ dans la maison

Fabrication suisse

LE FRIGO IDÉAL
pour un ménage

de deux à quatre personnes

Le uernier modèle est encore perfec-
t ionné , thermostat automatique , consomme
peu de courant. '

Fr. 295.-
dans tous les magasins ayant  un rayon
d'él f ctricitc. 5(1.(101) appareils sont en
service en Suisse , ce sont autant de
références.

SAUCISSE
A ROTIR
DE PORC !

Avantageux

BOUCHERIE

R. Margot
I

EEJT(jfgj?̂ =^̂  
M E N T A T

ION ^̂ ^^>^̂ ^I f ["'"II... H1.L T. ,::"m,m i ": "" I _y»i «-«¦¦n» \ \LiM ,̂ !̂ »:. , M . m̂mmZLlliLi!̂
f. P i "̂  - ¦ ¦'¦' s**$ I

Délicieuses pâtes [ '""".11 T »... /¦ ., 1La qualité favorite
\ I aux œufs * \:y , . 1

FA VORITA 1|:. . *• "«-*"»
Il ' îi/ llvi ¦' - " ' < modernes i

j u_—^—^_—_^—.̂ ^.. . ,,,,, , ..—^SBLjfciit;—S ""—~:—:—r—~~~—. - : - ¦¦:-""- '

CORNETTES FINES u p amt soo gr. -.o5

NOUILLES le paq uet 500 gr. 'm J\J
Timbres S. E. N. & J. 5% 

TUYAUX
CAOUTCHOUC

PIRELL!
ROUGE 13X3

les 10 m. 18.50
NOIR 13X5

les 10 m. 29.—
Par rouleau de 30 m.

5 % de remise
Franco partout
par la maison

Beck &C ie - Peseux
Tél. 8 12 43

Tous les jours

Filets
de perche

frais

LEHNHERR
FRÈRES
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E. VON HOFF, pasteur

L'Eglise
et les sectes

Fr. 3.25
La fin du monde,

le retour
de Jésus-Christ,
la vie éternelle

Fr. 3.20
V e r s e z  la somme au
chèque postal IV b 869,
Librairie protestante, la
Ghaux-de-Fonds, et vous

les recevrez franco.

Vélo
Home traîner

(pour rééducation des
muscles), parfait état , à
vendre à bas prix. —
Tél. 7 51 26.



Après la constitution de (' «Union des patriotes jurassiens»
Les moyens ne doivent pas faire perdre de vue le but

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Dans la querelle qui divise les
Jurassiens, ou tout au moins un cer-
tain nombre de Jurassiens, car je
n'ai pas l'impression que sépara-
tistes ou antiséparatistes parvien-
nent déjà à remuer les masses, l'ob-
servateur « étranger » si l'on peut
dire ne doit intervenir qu'avec pru-
dence et réserve.

Il est vrai que le problème n 'est
pas seulement cantonal ,ou régional.
A plus d'un titre, il nous intéresse
aussi , et d'abord en tant que Ro-
mands. Nous ne pouvons rester in-
différents aux efforts tentés pour
la défense d'un patrimoine linguis-
tiqu e et int ellectuel (« culturel »
comme on dit) qui est le nôtre. Je
ne pense donc pas passer les bor-
nes des convenances en présentant
encore quelques réflexions que m'a
suggérées la récente assemblée
constitutive de l'Union des patriotes
jurassiens (U.P.J.). dont j'ai briève-
ment rendu compte lundi dernier.

Je le répète , tous les invités ont eu
le sentiment très net de se trouver
en face d'hommes de Ja plus ent ière
bonne foi , qui ont réfléchi avant
d'agir , qui ne se sont déterminés
que poussés par leurs adversaires ,
lassés de s'ent endre traiter non seu-
lement de tièdes et de conformistes
intéressés, mais de citoyens indi-
gnes , de Jurassiens poussant le
dévouement à Rerne j usqu'aux limi-
tes cle la trahison.

Or , la qualité de Jurassien , Oa fier-
té de leur origine, la fidélité à leur
peuple , les gens de l'U.P.J. estiment
avoir le droit de les proclamer au
même titre que les séparatistes. Ils
aff i rment  vouloir , eux aussi , servir
et défendre les intérêts du Jura , mais
par d'autres moyens et ils demandent
le respect de leur attitude et de leur
opinion.

Rien à reprendre à cela. Il n'em-
pêche que voilà maintenant deux
camps dressés l'un contr e l'autre et
la division plus apparent e, plus nette
que jamais.

A qui la faute ? nous obj ectera-
t-on de l'un et de l'autre côte. Il ne
nous appartient pas ici de juger , de
distribuer l'éloge ou le blâme. Nous
constatons simplement que , d'une
part , on proclame que rien ne sera
efficace hormis la séparation , tan-
dis que , d'autre part , on refuse de
voir  la solution d'un problème de
minorité dans un act e qui créerait
de nouvelles minorités. Et , sur ces
thèses, on dresse une antinomie qui
risque de conduire aux disputes les
plus violentes.

Or , c'est ce qu 'il faudrait éviter
je crois. Que chacun défend e sa doc-
trine et sa conviction , que les uns et
Qes autres s'efforcent de gagner à
leur cause la plus grande part de cet-
te masse d'indifférents,  c'est là le
jeu de la démocratie. Mais , propo-
sant des moyens différents , les ad-
versaires ne pourraient-ils pas gar-
der constamment en vue le but que
définissent les statuts mêmes de
il'U.P.J. ?

C'est là ce que nous souhaiterions.
La discussion , la controverse est né-
cessaire pour éveiller l'intérêt. Ell e
ne doit pas s'épuiser cependant en
une polémique acerbe et méchante
qui laisse des rancunes vivaces , qui
tend à mort i f ier  l'antagoniste, à

l'humilier, à couper par avance les
ponts pour la reconciliation néces-
saire.

Car ii faudra bien un jour que l'on
se retrouve. On ne pourra pas indé-
finiment se jeter à la tète des affir-
mations contradictoires et se traiter
de « frères ennemis ».

/̂ ^J ?*J

Pour l'instant , chacun des deux
mouvements s'exprime « au nom du
peuple jurassien ». C'est sur ses sen-
timents véritables que l'on se que-
relle , sans grand profit  pour le Jura.

Dans cette disput e, on sera forcé
un jour de faire intervenir l'arbitre,
qui ne peut être que le peup le juras-
sien lui-même. C est bien pourquoi ,

samedi dernier à Saint-Imier, devant
cette assemblée qui , certes faisait
impression, mais me rappelant les
déclarations entendues quelques moj s
plus tôt à Delémont, je ne pouvais
m'empêcher de penser : Et si l'on
consultait une bonne fois les Juras-
siens eux-mêmes ?

Si l'on admet qu 'il y a un pro-
blème jurassien — et l'U.P.J. semble
bien le reconnaître, sinon elle n 'au-
rait pas vu le jour — il serait utile
d'en fixer les éléments principaux.
Faut e de cette élémentaire précau-
tion , on cherchera la solution en
vain.

En attendant , nous aimerions voir
l'Union des patriotes jurassiens et

le Rassemblement jurassien , au lieu
de se fatiguer dans une  petite guerre
intestine, s'efforcer de faire la preu-
ve que le souci de bien servir le
Jura l'emporte sur toute autre pré-
occupation.

Et c'est bien par une politique
constructive que 1 un et l'autr e mou-
vement pourraient  le mieux faire
éclater la vertu de leurs principes.

Il y a quel que temps déjà qu 'un
dramaturge allemand , Lessing, dans
le célèbre apologue des trois an-
neaux , a tenté d' enseigner que la
valeur d'une doctrine se révèle à ses
effets bien plus qu 'aux déclarations
et autres professions de foi.

G. P.

1653, la paysannerie en révolte
parce que Berne et Lucerne dévaluent le batz

UN ÉPISODE MOUVEMENTÉ DE NOTRE HISTOIRE NATIONALE

Les centenaires se suivent , mais
ne se ressemblent pas. A mi-chemin
entre l'entrée de Rerne dans la Con-
fédération et nous se place un des
épisodes les plus tristes de notr e
histoire nationale, lisonsrnous dans
¦le « Démocrate », sous la plume de
M. Hans Hof.

La Guerre de trente ans, dont
l'Allemagne fut le théâtre de 1618 à
1648, a eu dans notre pays des effets
étonnamment divers. Le Jura-nord ,
que le prince-évêque était incapable
de protéger , fut occup é par les ar-
mées étrangères et dévasté au point
que 100 ans plus tard , il n'avait en-
core pas le chiffre de popul ation
d'avant-guerre. Le Jura-sud , protégé
par les traités de combourgeoisie
que l'on connaît , ne fut pas touché.
Quant à la ville de Bâle, elle héber-
gea à un certain moment 7600 réfu-
giés (sur une population de 20 ,000
habitants) et comme il y avait parmi
eux bon nombre de riches , ell e fit
des affaires  d'or. On a peine à s'ima-
giner pareille diversité dans le des-
tin , à 40 km. de distance.

Les affaires  d'or furent aussi le
lot du Plateau suisse. Des marchands
étrangers vinrent en foule y acheter
des céréales, du vin , du bétail de
bouch erie pour les régions dévas-
tées d'Allemagne. Le beurre , le fro-
mage, les peaux , la laine , le chanvre,
le lin s'écoulaient à des prix élevés.
Ce fut d'un coup l'aisance , qu 'accrut
encore la présence de réfugiés ri-
ches. Les prix des produits agricoles
montèrent en flèche. Le confort , et
même le luxe, f i rent  leur appari-
tion dans les campagnes et , phéno-
mène bien connu , on acheta beau-
coup trop cher les domaines agri-
coles.

U arriva ce qui devait arriver. La
guerre terminée , les étrangers repar-
tirent , laissant leurs logements vides
et sans rappor t  ; on ne revi t  plus les
marchands d'outre-Rhin ; plus d'ar-
mées étrangères à approvis ionner .  Il
ne restait plus que les dettes hypo-
thécaires, des prix s'ef fondrant  et le
souvenir démoralisant d' une prospé-
ri té  évanouie .  C'est a ins i  qu 'un mé-
conten tement  sans cesse croissant
s'empara des masses paysannes et
des ar t isans de la camnaane. Les

méthodes dont usaient les gouverne-
ments aristocratiques de l'époque
étaient par ailleurs bien faites pour
l'aviver. La dévaluation de la mon-
naie vint mettre le feu aux poudres.

Les gouvernements cantonaux s'é-
taient mis à frapper des monnaies
qui n'avaient pas la teneur en argent
voulue et la si tuation se compli qua
encore du fait d'un énorme a f f l ux
de fausses pièces provenant d'Italie.
Le 8 décembre 1652, le gouvernement
de Rerne , qui avait précédemment
promis de ne pas recourir à la dé-
valuation (déjà 1) fit publier un
mandat par lequel la valeur des
« batz » était réduite de moitié. Leurs
possesseurs avaient  un délai de trois
jours pour s'en défaire à la valeur
entière auprès des receveurs de
l'Etat . Le gouvernement lucernois.re-
courut à la même déval uation , mais
sans aucune  possibilité d'échange.
En janvier 1653, la Diète fédérale
sanctionna ces opérations et les dé-
clara applicables à tout le territoire
de la Confédération.

il n est pas étonnant que les pay-
sans se soient révoltés un peu par-
tout . Les premières émeutes eurent
lieu dans le canton de Lucerne, où
3000 hommes, sous le commandement
.de Christ ian Schibi , at taquèrent le
chef-lieu. L'a f fa i re  se calma par un
arbitrage des cantons cathol iques ,
puis la Diète fédéral e de Barlen ré-
prouva l' entreprise subversive des
« bôse Buben ». Dans le canton de
Berne , une  assemblée tenue à Sumls-
wald le 23 avril 1653, appela Nicolas
Leuenberger de Riiderswil (district
de Signau) à la têt e de la ligue des
paysans. Il s'ensuivit pendant près
de deux mois une situation extrê-
mement confuse, marquée par des
pourparlers, des accords, des ruptu-
res et des opérations militaires di-
verses ; j a rébellion s'étai t étendue
aux cantons de Soleure et de Bâle.
Ce qui est certain , c'est qu 'à fin mai
l 'honnête homme qu 'était Leuenber-
ger , et dont Virgile Rossel a donné
un beau portrait dans son roman
histori que « Le roi des paysans », a
manque  une  belle occasion de pren-
dre la ville de Berne alors qu 'il se
trouvait à Mûri à la têt e d' une forte
armée. Il trai te  avec le gouverne-

ment et se retire. Le 3 juin a lieu
un engagement général à Wohlen-
schwil, puis on parlemente à nou-
veau ; la ligue des paysans se dislo-
que et , le 9 juin , Leuenberger, trahi
par un des siens , est arrêté. Conduit
à Berne , il y fut  exécuté le 6 sep-
tembre.

Le soulèvement avait été le fait
d' une  populat ion à bout de patience;
ses chefs, Leuenberger surtout, bor-
naient  leur ambition à faire recon-
naî t re  les droits de la paysannerie ;
l 'heure d'un renversement de régime
n 'avait pas encore sonné. Pendant
les trois mois qu 'il passa dans les
geôles de Berne , celui qui avait été
le roi des paysans eut tout loisir de
se rendre compte qu'on ne peut être
à la fois loyaliste et révolutionnaire.

¦LES S P O R T S
CYCLISME

La Flèche wallonne
Voici les résultats de cette épreu-

ve disputée samedi , à Liège :
1. Ockers (Belgique), 6 h. 24' 35" ; 2.

Ferdi Kubler (Suisse), 6 h. 25' 9" ; 3. Pe-
trucci (Italie) ; 4 . Dewalck (Belgique) ;
5. Imparuls (Belgique) ; 6. Stanms (Belgi-
que) ; 7. Pestera (Belgique) ; 8. Close
(Belgique); 9. Glelen (Belgique); 10. Van-
der Stock (Belgique), m. t.; 11. Germain
Deryck (Belgique) , 6 h. 25' 22" ; 12. Ke-
teleer (Belgique) ; 13. Walschot (Belgi-
que) ; 14. JaaiEsen (Belgique ) ; 16. Van
den Braiden (Belgique) ; 16. Gemml (Ita-
lie) ; 17. SaUmbeiiit (Italie) ; 18. Florenzo
Magni (Italie), même temps; 19. Fornara
(Italie), 6 h. 28' 8" ; 20. Deîtltppls (Ita-
lie), 6 h. 27' 21", etc.

La course
Liége-Bastogne-Liége

Voici le classement de Liége-Bas-
togne-Liége, disputé dimanche (2me
épreuve du week-end ardennais)  :

1. Mois Hertog, Belgique , les 230
kilomètres en 6 h. 53' 51**2 ; 2. Mau-
rice Diot , France ; 3. Raoul Rémy,
France , même temps; 4. Jean Storms.

Belgique ; 5. Robert Van des Stock ,
même temps ; 6. Nino de Fili ppis ,
Italie ; 7. Ferdi Kubler , Suisse.

SKI

Deux champions autrichiens
tués dans un accident

Les deux skieurs autrichiens Lin-
herr et Strolz , tous deux coureurs de
renom, et qui faisaient partie de
l'équipe nationale autrichienne 1953
du combiné alpin , ont été tués, sa-
medi, en tombant dans une crevasse.

AUTOMOBILISME

Le Grand-Prix de Bordeaux
Voici le classement de cett e épreu-

ve disputée dimanche :
1. Alberto Ascari , Italie , sur Fer-

rari ,  les 302 km. 500 en 2 h. 58' 59"1,
moyenne 102 km. 640 ; 2. Luigi Villo-
resi , I ta l ie , sur Ferrari ; 3. Juan-
Manuel Fangio , Argentine, sur Gor-
dini , à 4 tours;
—aa——i — ™»——i—¦¦¦!¦ m iii.—LM na——^̂ —
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Chronique régionale
FLEURIER

Assemblée «lu Musée
(c) Les membres de la Société du Musée
ont tenu leur assemblée générale an-
nuelle mercredi soir, sous la présidence
de M. Louis Loup. ' ' '< ¦ ¦ '

Les comptes et les rapports de l'an
passé ont été adoptés. En ce qui con-
cerne les collections, la salle neuchâte-
loise sera probablement terminée au
cours de cet été. S'aglssant de la grande
salle , une étude sera faite pour exami-
ner la possibilité d'en réduire le volume.
Aux bains chauds , on verra de quelle
façon les conditions de l'Immeuble pour-
raient être améliorées et 11 a été décidé
de poursuivre la revision à la bibliothèque
de façon que lorsque cette revision sera
terminée , un nouveau catalogue puisse
être édité.

Les pourparlers continueront en vue
d'achat de terrains, l'assemblée laissant
le soin de cette question au comité qui
a été réélu de la manière suivante : pré-
sident , M. Louis Loup ; vice-président , M.
René Sutter ; secrétaire . M. Georges Vau-
cher. C'est l'U.B.S. qui continuera de
s'occuper du service de caisse, et dans
les nominations des commissions, aucun
changement n'est Intervenu.

I<e mystère demeure complet
(c) Malgré les recherches faites ces der-
niers jours encore, le mystère de la dis-
parition de W. P., dont nous avons déjà
eu l'occasion de parl er dfcns nos colon-
nes , demeure entier.

Electriflcatio-n d'une ligne
industrielle

(c) Conformément à la décision prise il
y a un certain temps , le R.V.T. a com-
mencé, la semaine dernière , les travaux
d'électrification de la lign e industrielle
de la S.I.C., travaux qui du reste portent
sur un tronçon de ligne très court.

BOVERESSE
Lutte contre la tuberculose

bovine
(c) Depuis l'entrée en vigueur de la loi
contre la tuberculose à ce jour , 64 piè-
ces de bétail ont déjà été livrées à la
commission contre la tuberculose bovine ,
soit 28 pièces pour le village et 36 pour
la montagne; ï

COUVET
L'activité de l'hôpital

(c) Les rapports sur l'activité de l'hôpi-
tal de Couvet durant l'année 1952 démon-
trent une fols de plus le rôle extrême-
ment utile joué par cet établissement.

Le rapport médical établi par le Dr
Payer fait constater qu'en 1952, l'hôpital
a reçu 489 malades, totalisant 13,224
Journées ; ces malades venaient de tou-
tes les communes du district , ainsi que
d'autres localités; on a dénombré 121
hommes, 210 femmes et 158 enfants; 220
opérations ont été exécutées dans le ser-
vice de chirurgie, et 75 accouchements
ont été enregistrés à la maternité. L'é-
quipement technique de l'hôpital a été
amélioré, comme cela est le cas chaque
année.

Le rapport du comité administratif
souligne les difficultés de recrutement du
personnel soignant et du personnel de
maison, ce qui oblige à perfectionner
sans cesse l'équipement. C'est avec re-
connaissance et gratitude que le comité
signale que M. Pierre Dubled a fait don
à l'hôpital de sa belle propriété de Prise
Prévôt . Au point de vue financier , le coût
de la journée de malade se monte à
10 fr. 94.

Malgré une légère hausse des tarifs
d'hospitalisation, les revenus ne couvrent
pas complètement les charges de l'exploi-
tation. Les dépenses s'élèvent à 162,380 fr.
21, et les recettes à 161,019 fr. 30; le dé-
ficit est donc de 1360 fr. 91. C'est afl»
de compenser ces déficits chroniques que
l'organisation d'une grande manifestation
en faveur de l'hôpital a été décidée , dans
le but de lui apporter un appui finan-
cier.

Affaires scolaire s
(c) Au cours de la séance tenue mercredi
soir , sous la présidence de M. René Cava-
dlni , la commission scolaire a renouvelé
son bureau , et les différentes commis-
sions.

Elle a entendu les remarques formulées
par les inspecteurs lors des examens, ce
qui a permis un débat Intéressant.

SAINT-SULPICE
Au concours sténogri'aphique

(c) La section de Fleurier de l'Associa-
tion sténog-raphique Aimé Paris a ,orga-
nisé son concours de printemps; il y a
eu quinze participants, parm i lesquels
nous trouvons les noms suivants de jeu-
nes gens du village : M. J.-Cl. Bugnard ;
Mlle G. Messerli ; Mll e C. Bugnard.

LE LANDERON
Recensement fédéral

du bétail
(c) Effectué le 21 avril , le dénombre-
ment du bétail , pour l'ensemble de la lo-
calité , donne les résultats suivants :
chevaux ; 41, veaux d'élevage et de bou-
cherie , 30, génisses de six mois à un an:
9, de un à deux ans : 35, de plus de
deux ans : 19, vaches laitières : 180, tau-
reaux : 5, porcs de tous poids : 216.

ORVIN
Election d'un nouveau

pasteur
(c) Une assemblée fort bien fréquentée
a élu samedi soir M. .T.-Ph. Gobâ t , jus-
qu 'ici pasteur auxiliaire à Tteconvilier,
nouveau conducteur spirituel de la pa-
roisse.

BIENNE
Décès d'une artiste-peintre

(c) Une artiste, très populaire à Bien-
ne. Mlle Rosalie Hnenni ,  vient de s'é-
teindre dans sa 77me année. Douée
d'une grande sensibilité , la défunte ai-
mait surtout à peindre des fleure et
ses expositions connurent toujour s un
beau succès.

ENGES
Recensement du bétail

(c) Il a donné les résultats suivants :
chevaux 40, bovins 321 dont 167 vaches,
porcs 85. Ce bétail est la propriété de 23
fermiers.
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C'est le maître d'état que vous surance la mieux adaptée à leur
avez appelé. Vous n'hésitez pas cas particulier.
à le faire entrer; il vient faire son Lorsq'un représentant d'une corn-

travail , il connaît son métier , il agit pagnle d'assurances sur la vie ,
dans votre Intérêt frappe à votre porte, sachez pro-

fiter de son expérience et de ses

Un peu plus tard... on frappe ènou- conseils. II vous indiquera la so-

veau. C'est le représentant d' une lutlon nouvelle répondant le mieux

compagnie d'assurances. Cette i vos besoins présents: vous dé-

fois, vous hésitez. . .  vous n'avez couvrirez que, pour vous aussi, cer-

pas le temps. Et pourtant, lui aussi laines formes d'assurance sur la
vient faire son métier, lui aussi vie offrent des avantages parti-

connait sa tâche. . .  lui aussi ira- culiers.

vaille dans votre intérêt. Vous voulez un homme du métier

Les sociétés suisses d'assurances pour réparer un robinet ou une

sur la vie forment leurs représen- installation électrique; à plus forte
tants avec un soin particulier. Elles raison lorsqu'il y va de la sécurité
leur enseignent à conseiller judl- de votre famille, seul le spécialiste
cieusement leurs clients, à mettre vous donnera toutes les garanties
eu point pour eux la formule d'as- possibles ...

. ' - ' '

Assurez votre vie!
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M L'achat d'une machine à coudre demande Ûd
M réflexion. Pourquoi ne pas commence r par &j&
Sj| une location ? Les loyers payés seront dé- [S^Wê duits lors de l' achat. Demandez des ren- O
Wi seignements détaillés . M

I BERNINA
|| vous offre plus d' avantages que toute autre WA

 ̂
machine à coudre. |§

g f iCJ u uû Il
\tt, Seyon 16 - Neuchâtel - Grand-Rue 5 %VA

Wjk Tél. (038) 5 34 24 MM

Les rnmdspmvmN/s b^diicaf é^
Won et encore une fois non s'il s'agit de café ordinaire! Si le café con-

tenant de la caféine nuit aux nerfs des adultes, il fera encore beaucoup

plus de mal à un jeune organisme.

Mais, vous pouvez autoriser sans crainte vos petits à apprécier la mer-

veilleuse saveur du café, si vous utilisez le CAFE HAG. Les enfants

seront heureux de pouvoir savourer comme leurs parents le véritable

café en grains à l'arôme exquis, corrigeant si agréablement le goût do

' lait qu'il le fait paraître bien meilleur.

Accordez votre confiance au café ayant pour emblème nn cœur rouge,

Ŵi&è&îëWÊÊm Ml ¦¦ Wtm ¦ ¦ MB BBMlt u^ ?n >J H?

^MTCCC H£!K/f3W!
Ména ge  votre  cœur ^^s^EjŴ

Georges ECHENARD
Clôtures en tous genres

BEX (Vaud) - Tél. (025) 5 24 41

Le bain oculaire OPTRAEX décon-
gestionne les yeux.
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L ' IMPRIMERIE CENTR ALE
Rue du Concert 6, ler étage
Téléphone S 65 01

Pour le travail ^ÊmSéÊÊÊÊÊÊÉ
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Sacs de dames
Très grand assortiment
à prix très avantageux

en Box-calf depuis Fr. JL / ^

en Plastic » » QjU

BIEDERMANN
NE UCHÂTEL

k J

Peugeot 202
I ^'m- k

moif Limousine quatre portes

i coulissant. 
 ̂ 2950—

GARAGET DU 6UnORM
J Tél. 5 26 38

a r^rF PEUGEOT, NEUCHATEL ;gfflr route des Falaises
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^T l ' M -  r I ¦* L ARMOIRE Ferblanterie vérandas, récurages,
U L EN ACIER lessivages de cuisines

i' ! t ^—^. _ P1 #• Faites vos parquets
¦• ¦¦¦ " ¦» ( 1 i l  • ^*B W-a»»* En toute confiance
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Blanchisserie populaire, Areuse - Tél. 6 3151

SERVICE A DOMICILE
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PlMrnpnf PrÎQ Ne faitBS p,us ^P t̂once, profitez de celle acquise ,L —xuiidipeiume L Ponley Radio-Mélody «* Wimfflm
Menuiserie Ta. 527 22 SE gĝ  ̂ h™™ M T éDecoppet frères VUILLEMIN & ©i "" ! "

Evole 49 - Neuchâtel COUVREUR 5 1 O 3 O
Evole 33 J.-J.-Lallemand 1

Tél. 5 12 67 Tel. 5 25 75 Tél. 5 23 77 Saint-Honoré 5

¦ta SKSÙ S™1™ WRL DONNER & FILS ,¦**£
71 . Tous travaux de serrurerie «t réparations «* *» ¦ *«*5 Pnx Volets à rouleaux, sangle, corde

M. BORNAND AUTO-ÉCOLE \££r
Oteaux 4 - Tél. 5 16 17 GARAGE TERMINUS, SADJT-BLAISE - Tél. 7 52 77

Le bon café chez le spécialiste A. Hor.sbergger-Liischer SôpZ* n
i ROTISSERIE MODERNE EPICERIE FINE Tél. 5 12 58
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Savez-vous R|
*«.que vous pouvez obtenir pour Fr. 139.- seulement ou |f /P̂ ^̂ My' -'
pour 12 mensualités de Fr. 13.- cet excellent aspirateur JRL̂ - Wî m̂WÊm̂L i

Ceci est possible du fait que nous importons les appa- F$ÊffiWx$Ê$-BBi-' - "̂reils directement et que nous n'occupons ni représen- /^[̂ N̂Ĵ  '&Pvi§S"; i
tant ni dame de propagande. Les asp irateurs sont tout / ï^  ̂ \isPtffli
simp lement remis gratuitement à l'essai pendant 5 U t t \  iHRfl' '¦¦ • ' r- ¦ ¦ '''' - '' ^
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jours. L' expédition se fait discrètement et sans frais M$/)ÇrnO ) Wwr̂ >
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En Suisse, plus de 10000 aspirateurs Eleclrostar sont en service mil lÎKsiiS** '

I

Bon pour essai gratuit _
Vfluiltei m'ôxpédior à l'essai un aspirateur Eloctrostar N0M " I i
modèlo 212 pour volls. avec accessoirea. Après m

I

5jours.|ovorseraiàvotrecomptcdechQquespostaux (JEU —^—————^—— "UE ———_._^_____ gaj
lo montr- .t total da Fr.139-cj la première mensualité ; j
de r " — "¦>- ' r -- - -h t état '¦ J

n Electrostar S. A., Forchstrasse 2, Zurich 32, tél. (051) 34 46 40 FAN 4 _L -....J

Affaire
intéressante

A remettre pour cause de départ à l'étranger un
excellent magasin d'alimentation, laiterie, prkneurs,
dans une Importante ville de Suisse romande. Nou-
veau bâtiment situé au centre d'un quartier en
plein développement. Sans concuirremico. Installa-
tions modernes. Chiffre d'affaires : Fr. 260,000.—
par an ; pour traiter : Fr. 80,000.— au comptant.
Appartement et garage à disposition dans le même
immeuble. — Fa.tre affres à E. N. 164 au bureau
de la Fertile d'avis.

Nous vous offrons
le plus grand choix de
divans et lits couches
et reprenons volon-
tiers vos vieux di-
vans ou lits comme
acompte aur votre
achat, le solde pou -
vant être payé par
mensualités.

Meubles G. Meyer
le spécialiste j;
du divan-lit

Rues Sainit-Maurtce
et Salnt-Honoré

————-—y>BB i ——
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tu donc ce soir,

L\ ' _\ P) & rW «A mon souper de raviolis Roco...
X- 'wl \\V \_A c'est un vrai régal!>

Y"v-f^ ^^t^V-j <Bien6Ûr...etçapasse avantmo»!>

¦

Raviolis Wlt T̂ Â̂ \

y ^zj , u vf l j
En bottes de 2 kg, t kg, % kg et b «boîte idéale.» d&tfOO g, èceoçnintB iuwo. |̂ ĵ ;
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Pour une frauche propre ef fraîche du matin au soir ?
Cette fraîcheur merveilleuse que la chlorophylle ap- ^---̂ ^TnRQO^
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porte à la nature, FLORODYL la donne à votre / ^^"^i  coB.b*̂ ' . \ 
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le matin à jeun s

:'̂ B̂ ~ simple et bienfaisant 1 .

Salle à manger
buffet , table, desserte,
six chaises, un lustre, à
vendre. Demander l'a-
dresse du No lia au bu-
reau de la Feuille d'avis.

La veste
de daim

chez le spéclalllste

CUHjf^BT PEAUX

Hôpital 3
NEUCHATEL

« Ford V 8 »
à vendre pour cause de
double emploi , à prix
Intéressant. Tél. S 87 87.
Adresser offres écrites à
P. p. 19; au bureau de la
Feuille d'avis.

« Vespa »
à vendre , modèle 19S2
en parfait état. De-
mander l'adresse du
No 160 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre une

moto « Scott »
grand sport , 600 ce, mo-
dèle 1948 (environ 30,000
km.), en bon état , 900
francs. F. Strelt , Flerre-
à-Mazel 25.

A vendre une

champignonnière
de gros rapport, à exploi-
ter , pour une cause im-
prévue, environ 1000 ms,
à proximité d'une gare ,
clientèle facile. — Prix :
11,000 fr. -Pour renseigne-
ments Tél. (037) 8 51 46.

A vendre

deux sommiers
un métallique et un à
ressorts. Se renseigner
Tél. 5 68 72.

A vendre un

camion
« Chevrolet »

3 M tonnes, 1947, bâché,
révision et peinture neu-
ves. Ecrire sous chiffres
P 3521 N à Publicitas,
Neuchâtel.

A vendre un joli

vélo de dame
en très bon état . S'a-
dresser à Salnt-Blaise,
Tél , 7 53 67 ou 7 52 92.

A vendre une

CUISINIÈRE
à gaz, orème, quatre
feux , peu employée. S'a-
dresser : rue de l'Hôpital
No 10, 2me.

A vendre

« Mosquito »
avec vélo en état de mar-
che. Demander l'adresse
du No 177 au bureau de
la Feuille d'avis.

ci FORD»
V 8, 11 CV, 1939, en état
de marche , à vendre. —
Prix : 1200. — Offres : J.
Mounoud , Chézard (Neu-
châtel).

A vendre faute d'em-
ploi

un store
3 m. X 3 m. 50. Tél.
5 49 08 aux heures des
reipas et le soir.LINOLÉUM - LIÈGE

CAOUTCHOUC ASPHALTILE
Faubourg de l'Hôpital 36 Tel, 5 20 41

Pour touristes
et sportifs/^.

<SU0U|̂

est le désaltérant S&^par excellence S.4&&
Il fond lentement sur j ltf &Ê&P̂
la lanr ;ut i et permet Jlt&xlP^
ainsi au consommateur j t é r & V^
d' apprécier son pouvoir j aj©3§!^̂
rafraîchissant et non par- j ( t &&2ir̂
fum de fruits naturels. jdS&ISr

^

Sugus ne colle pas j dB S Er^
aux dents , ne lasse, pas, tfari88^^^
c'est le bonbon que ^Ë&r

^ 
'les parents achètent j /f Ê /̂

à leurs enfants -ÀMKi

y  ̂ Le brevet suisse 254978
assure aux chocolats «Suchard»
une avance considérable
Le procédé d'emballage imperméable
des tablettes «HERMETIC» assure une
protection absolue contre toutes les
influences extérieures nuisibles. fii
Enfin , la garantie d'un chocolat touj ours m
frais. 0RMAND0 est la première spéci- ;alité Suchard emballée avec HERMETIC. !

àudhof lÀ |

POUSSINS
P0USSINES

DINDONNEAUX
sélect ion de premier
choix, exempts de mala-
dies, à vendre toute la
saison. — Parc avicole,
Peseux , tél. 8 11 06.

Toiles hollandaises
Importation directe

Dessins très modernes et rustiques
pour rideaux, recouvrages, robes, etc.
Très bien adaptées aux chalets
de week-end, etc.
Voyez notre vitrine spéciale

¦

MAISON

G. Lavanchy
ORANGERIE 4

«Vauxhall »
Limousine, modèle 1960,
trèÎB soignée, 7 CV, à ven-
dre à prix très intéres-
sant. Offres : J. Mou-
noud, Chézard (Neuchâ-
tel). •

POUSSETTE
beige, à vendre, 70 fr.
Strelt, Rlbaudes 21.

A vendre pour cause de manque de place, très
bon marché,

seulement 20 à 25 % du prix neuf
un grand lot

D'APPAREILS ÉLECTRIQUES
en grande partie à l'état de neuf. Environ 30
ventilateurs avec moteur 220 volts (courant
lumière). Pour forge, brûleurs à mazout , etc.,
petits et grands modèles ; une série de trans-
formateurs 110-125-220-250 volts , 300-500-1000
watts ; transformateurs 220-24 volts 500 watts,
transformateurs 220-36 volts 500 watts. Envi-
ron 100 bidons sans couvercles, en tôle de fer
2 mm. d'épaisseur, 250 mm. de diamètre, 200
mm. de hauteur (pour le prix dé tôle). Malgré
le bas prix, tous les appareils électriques sont

garantis une année.

Tél. 5 44 43, F. Salathé , passage Max-Meuron 2,
Neuchâtel.



RESTAURANT DE LA ROTONDE
NEUCHÂTEL

vous recommande

sa cuisine française
Service cle pensionnaires

Fr. 3.— par repas
Potage et assiette dn jour

Tr. 2.50
Pain restauration Fr. 1.50

Assiette anglaise Fr. 2.—
Assiette Rotonde Fr. 3.—
et toutes les spécialités

du chef

Le nouveau tenancier : M. Vauclair

r9*A m̂.é *dbâ^w*â+*kâÊm+

% toizsomm&ûoiz |
M 14 mai 1953 - Jour de l'Ascension K

I VOYAGE COOPÉRATIF AU TESSIN i
à des conditions très avantageuses !

^B Pour tous renseignements , s'adresser à nos magasins 9*
<4| ou au bureau , Sablons 39. mk
JE Ultime délai d'inscription : samedi 9 mai à midi. K

_ ~
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_ _  _ — - mj_ MM BJ_î ^es ï~*s d'été pour les huiles combustibles sont entrés en vigueur le ler avril

ili W il I "Ii ' ' Ct SOnt valables Jusqu 'au 30 ju in  1953.

Ï%B #« U ¦' if Divers facteurs auront une répercussion sur les frais d'importation au ler juil-
'¦" " ^^ ^^ let , si bien qu'une augmentation sensible des prix des huiles combustibles est__ _
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_ ___ 

inévitable.nnnn
H - ? l ^ ^ i ^ W C  ^es ""Portateiirs et les marchands d 'hui les  combustibles recommandent par
¦ [i 1.111 ' !i\ conséquent aux consommateurs de profiter à temps des prix d'été particulièrement¦ W W11 favorables.

Œtf
_| U i i f i  ; M | _H_^ Toutes les livraisons effectuées aux prix d'été seront payables 

au 31 
juillet , Il

%v Bug B ] ' l \ \ \ \  L ̂ k s'ensui t  que les réservoirs peuvent être remplis immédiatement , le pa iement  de la
- j | ! i ! ] , !  ! | ! : i j  i f_¦ j  marchandise ne devant être effectué qu 'au 31 jui l le t  prochain.

En passant sa commande sans tarder , le consommateur est assuré de pouvoir

^
fc 
^\ ¦ flj E^B HfÈ T^Bfi' l̂ P* -̂ ^ t l e  approvisionné aux prix d'été.
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Magnifique croisière en Sicile
à bord du luxueux paquebot «Roma » •

Prix Ire classe, Fr. 665.— : 14 jours tout compris.
Prix classe tour iste Fr. 595.— : 14 jours tout compris.

Prochain départ : du 2 au 15 Juin — Réservez vos places à temps
CAPRI avec croisière GiiNES-CANNES-NAPLES

à bord du paquebot « Andrea-Doria » 10 jours, du 22 au 31 mai,
tout compris : Fr. 430.—

Pentecôte à FLORENCE 5 jours, du 22 au 26 mai,
tout compris : Fr. 215.—

Nos voyages sont accompagnés par des guides qualifiés. Hôtels renommés.
Nos prix s'entendent au départ de Lausanne, train nme classe.

Renseignements et inscriptions à : '¦ L'agence O R B I  Métropole 1. Tél. 23 94 13. Lausanne
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ri MARDI 12 ET VENDREDI 15 MAI

1 ZOFINGUE 1
présentera

1 L 'AVARE 1
1 ! comédie en cinq actes de MOLIÈRE m .

une monture :

H «HA UTE EAU CRITIQUE » B
Location ouverte à l'agence Striibin

v |  (Librairie Reymond - Tél . 5 44 66)

MARDI , après le spectacle : BAL A BEAU-RIVAGE

Pour la réfection de
votre literie

adressez-vous en toute
confiance à

Ch. Borsay
TAPISSIER

Sablons 3 - Tél. 5 34 17

* «

LA NOUVELLE DIRECTION
de la

BLANCHISSERIE D'AREUSE
I est à votre disposition.

Votre linge est séché à l'air et au soleil

On cherche à domicile. Livraison rapide. t
Tél. 6 31 51

1

SALLE DES CONFÉRENCES
Vu le très grand succès lors des séances au

mois de novembre et avant de partir à l'étran-
ger , M. Lassueur présentera encore une fois
les

jeudi 7 et vendredi 8 mai à 20 h. 30

Au Cilffi de L'AFRIQUE
(nouvelle copie complétée)

'
Tous ceux qui n 'ont pas pu voir ce film

documentaire extraordinaire profiteront de
cette occasion.

SEULEMENT POUR ADULTES !
Feuille d'avis des Montagnes : « Oe

film captivant et bouleversant est un
document d'une authenticité rare. >.

112 séances devant salles combles !
Location d' avance : Agence Strùbin , Librairie
Reymond , tél. 5 44 66.

%$Ht VACANCES
j s ĴL 

EN ITALIE
VISERBA DI RIMINI (Italie), Pension Villa Rite
Position centrale, confort, grandes terrasses, vue

sur la mer, cuisine renommée. Avril-mai-Juln-sep-
tembre : Lires 950, tout compris. — Pour informa-
tions et réservations, téléphoner au (051) 46 28 07
dès 12 h . 30 à 13 h. 40 ou à partir de 19 h., «Zuri go».

Quelle entreprise ou particulier s'occuperait
de la

pose, vente et location de
C L Ô T U R E S

Adresser offres écrites à H. G. 136 au bureau
de la. Feuille d'avis.

Prêts
par financier

Office de
Crédit Sallaz

VERSOIX (Genève)
Joindre timbre-réponse
¦ lliwa ii i l i a ' l i l l i M i— 'iiM ii  laiMpi laa i iaii n

Faites graisser
vos chaudières

et détartrer vos boilers
par un spécialiste. — G.
Luthy, Maillefer 24. —
Tél. 5 25 96 .

Fr. 20,000.—
sont demandés contre
garantie immobilière. In-
térêt Intéressant. Adres-
ser offres écrites à H. B.
178 au bureau de la
Feuille d'avis.

a———— IIIIIMI-Jia

Jouir
plus vite d'un chez-
soi agréable et con-
fortable en profitant
d'un crédit des plus
intéressants Jusqu 'à
Fr. 5000.— , et des
conseils du spécialis-
te Renseignez - vous
tout de suite en tou -

te confiance à
Iaiischer

i Case Chaudernn 271
Lausanne

GRAPHOLOGIE
CHIR0L0GIE
Madame JACOT

sait tout
et conseille bien

Reçoit sur rendez-vous
tél. 5 66 58

Chemin desValanglnes 21
Neuchâtel

\*> mardi 5 mai
tyy/

Jy Bananes des Canaries !
SA*/ les plus aromatiques

M̂ UL̂ BJUMBH-J 
Le 

kg" -*¦• "" p

_̂ _̂___^

J_P-B_f
triomphe une fois de plus !

Le 26 avril, au Motocross international de Genève, le coureur
B.-W Hall, pilotant une B S A  Gold Star 500 cm3, s'adjuge la
première place, confirmant de manière éclatante les extraordi-
naires qualités de cette marque. On comprend que les fervents
de la moto ne désirent qu'une chose : rouler sur BSA.

VAN LEISEN S. A. GENÈVE, représentant général pour la Suisse romande
-—- 1

Agents pour Neuchâtel :
M. Bornand , Poteaux 4, Neuchâtel. J. Jaberg, Saint-Biaise.
P. Giger , rue Léopold-Robert 147, A. von Allmen , Versoix 7, la Chaux-

la Chaux-de-Fonds de-Fonds.
D. Grandjean , Saint-Gervais 12,

Couvet.

*- êê £oileê«j_
Centre gastronomique

A l'occasion de la p
Semaine hollandaise

JOURNÉES DE LA SOLE
Arrivage extra-frais ,

I ; la portion (deux belles grosses
pièces) en réclame à Fr. 4.60 et notre

ï délicieux cocktail de crevettes roses
comme au Carlton à Amsterdam

TÉL. 5 20 13

% J

Cours d'allemand
A WINTERTHOUR

La ville de Winterthour organise pendant les
vacances, soit du 13 Juillet au 22 août 1953, des
cours d'allemand pour étudiants et étudiantes
des écoles moyennes et supérieures de langue
éti angère. Bcolage Pr. 264.— à Pr. 498.— (y com-
pris pension complète pour trois à six semai-
nes). Inscription Fr. 6.— .
Pour prospectus et Informations, s'adresser a
M. E. Wegmann , Palmstrasse 16, Winterthour.
Inscription Jusqu'au 1er Juillet 1953.

Conservation de fourrures
pendant l'été

5 francs par manteau
plus 4 "/M d'assurance

RÉPARATIONS ET TRANSFORMATIONS
VIENT CHERCHER A DOMICILE

G. Schrepfer *ovmvia;6 £ïï t** 52

Ressemelages
spécialement étudiés

pour
pieds souffrants

et chaussures fines

REBETEZ
bottier

Chavannes 13

BSSEaHHHiœKSKSKE

I 

ACHETER UNE
CHAMBRE A COU-
CHER, C'EST BIEN!
L'ACHETER chez le

SPÉCIALISTE
DU MEUBLE, C'EST

MIEUX

I

Pour cela ,

Meubles G. Meyer
la maison en vogue

_________________

VEL* fait resplendir la vaisselle- ws i
plus besoin de frotter ^^^T  ̂l̂  \ wmmmlongtemps mi d'essuyer /^^^ M^^Mm uJll — I m^^wm J>\i '''J5r \sJM. (___ _J^ T3i*

* VEL est doux pour vos mains. ^^̂  ^ f iïlOrVfiillB Sf



Chronique régionale
RÉGIONS DES LACS

ESTAVAYER-LE-LAC
Accident cle travail

(gp) M. J- L., ohanpeutier à Font , âgé
de 32 ans, a fai t  une chute dans un
chantier d'Bstavayer et a subi une
commotion cérébrale. Il a reçu îles soins
d'un médecin, qui  l'a ramené à «ou do-
micile.

CHEVROUX
Collision entre un vélo

et une moto
Dimanche après-midi , un habi tant  de

Chevroux qui descendai t  a vélo la gran-
de route du vi l la ge , n 'a pas signalé qu 'il
voulait bifurquer à gauche. Une moto
qui arrivait derrière lui ne put freiner
à temps et ce fut  l ' inévitable collision.

Le cycliste et le motocycliste roulèrent
sur le bord de la chaussée, puis dans
l'herbe, qui amortit quelque peu le choc.
Les deux conducteurs furent toutefois
blessés, celui cle la moto au visage et l'au-
tre aux mains.

Les deux machines ont suh i des dé-
gâts.

BIENNE
Un pasteur terrassé

par une attaque
(c) Dimanche s'est rapidement répan-
due en ville lia triste nouvelle -de 'la
mort subite du pasteur de Nida u, M.
liane Hermann , qui a. (Hé terrassé par
une attaque au début de-la matinée .

Personnalité biennoise très connue et
aimée, M. Hermaii-u sera vivement re-
gretté «u sein de sa paroisse. Le défun t
était âj ré de 62 ans.

Un accident causé
par de la fumée

(c) Au milieu de la matinée de lundi ,
une épaisse fumée, se dégageant d' un
feu allumé dans un jardin , barrait lit-
t éralement la rout e de Beuohenette. Un
camion douihlé d'une remorque et char-
gé de sacs de ciment descendait j uste-
ment. Le chauffeur ne put voir à
temps une voiture parquée à droite, sur
le bord de la route. Aussi, pour l'évi-
ter au dernier moment , dut-il donner
un brusque coup de voulant à gauche .
Le camion était ainsi au milieu de la
route lorsque surgit en sens inverse
une automobile. L'inévitable se produi-
sit alors. Le choc fut violent.

L'automobiliste fut blessé à un ge-
nou et après avoir rallié péniblement
son domicile, tout proche, il dut avoir
recours a un médecin.

Il y eut de gros dégâts à l'automo-
bila

VAL-DE-TRAVERS
FLEURIER

Ivresse
(c) La police cantonale a dû intervenir
durant le dernier week-en d pour con-
duire au poste de Môtiers um homme
et une femme qui étaient ivres entre
Fleurier et Boveresse. Elle a égale-
ment dressé rapport contre un manœu-
vre fleurisam qui, lui aussi, se trouvait
pris de boissom sur la place 'dm Mar-
di é.

fl Lfl FRONTIÈRE

Un Allemand c o n d a m n é
a Pontarlier

pour Infraction d o u a n i è r e
Le tribunal correctionnel de Ponta r-

lier vient de juger uni nommé Gunther
Lehmann , de nationalité allemande,
poursuivi pou r avoir pénétré clandes-
tinement en France, sans se soumettre
à la législation prévue pour les étran-
g-ers ; il l'a condamné à trois mois de
prison.

Lehmann était également poursuivi
pour avoir été trouvé aux Verrière«-
de-Joux , le 2 avril d ernier, dans le
rayon des douanes, pilotant une auto
sans êtfle muni des pièces doua-
nières nécessaires. Poursuivi pour in-
fraction douanière , le tribunal l'a con-
damné à un mois de prison et a pro-
noncé la confusion de cette peine avec
la première. L'administration des doua-
nes s'étant portée partie civile, le tri-
bunal a prononcé la confiscation de la
voiture et a condamné Lehma nn à une
amende de 1.996,000 francs français.

Les gouverneurs des Etats américains
s'entretiennent de politique étrangère

avec le président Eisenhower

Une innovation du successeur de M. Truman

WASHINGTON , 4 (Reuter). - Le
président Eisenhower s'est entretenu
lund i avec les gouverneurs de 45 Etats
américains sur 48, sur les dangers que
présenterait la situation internationale
pour la sécurité des Etats-Unis. C'est
la première fois qu 'un présiden t amé-
ricain s'entretient avec les plus hauts
fonctionnaires des divers Etats sur la
politique étrangère.

De toutes les parties du pays, les
gouverneurs soiit venus, afin de parti-
ciper à une conférence de deux jours.
M. Eisenhower a déclaré notamment :

La conduite de la politique étrangère
en temps de guerre comme en temps de
paix appartient , selon la Constitution ,
au gouvernement fédéral. Mais aujour-

d'hui , les dangers qui menacent notre
pays affectent aussi bien les populations
des villes que celles des campagnes. La
responsabilité des autorités locales est
Immense. Notre but est de vous tenir au
courant d'une partie des informations
dont nous disposons et de vous faire con-
naître quelques-uns des plans que nous
élaborons pour assurer la sécurité natio-
nale. Nous sommes convaincus qu'il nous
sera ainsi possible de faire beaucoup dans
l'intérêt d'un peuple uni qui est ferme-
ment résolu de défendre son Idéal et
d'être digne de la place qu 'il occupe dans
le monde libre.

L'ordre du jour de la conférence com-
prend des exposés secrets à l'intention
des gouverneurs.

M. Dulles
contre l'augmentation
des droits de douane

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

La prorogation pour un an de
la loi sur les traités de commer-
ce, comme le président Eisenho-
wer le propose , donnerait au gouverne-
ment le temps de peser derechef ce
qu 'il y a lieu de faire.  L'adoption de la
loi Simpson modifierait  de fond en
combl e l'ensem ble du programme éco-
nomique américain. Il obligerait la na-
tion à suivre une politi que dont on ne
sait pas si elle aboutira aux résultats
les meilleurs. Les Etats-Unis ne sau-
raient Être , sans danger pour eux-mê-
mes, indiffér emt s au bien-être des na-
tions alliées et amies. Une politi que
extérieure saine pourrait  faire énormé-
ment en faveur de la cohésion et du
renforcement de l'Europe.

Certes, certaines importations peu-
vent troubler momentanément  le mar-
ché américain , mais il faut songer éga-
lement au commerce extérieur des Etats-
Unis qui pourrait  subir , à son tour ,
les effets de l'adoption de la loi. De
vastes secteurs de l'agriculture et de
l'indu strie des Etats-Unis dépendent de
la prospérité des débouchés extérieurs.
Le commerce extérieur américain pour-
rait subir un préjudice si d'autres na-
t ions  ne pouvaient,  elles aussi , gagner
des dollars af in  de pouvoir acquérir,
en retour, des produits  américains.

Les horlogers américains
avaient repris leur antienne

Au cours de ces cin q derniers jours ,
la commissicm avait entendu une qua-
rantaine de porte-parole de l'industrie ,
de l' agriculture et des p êcheries , venus
préconiser l' approbation du projet  pour
sauner certaines branches de l'économie
américaine « des importations ruineu-
ses de produits bon marché de l'étran-
ger » pour reprendre leurs propres ter-
mes. Ces produits  vont des ép ing les de
sûreté et de la broderie jusqu 'à l'hor-
logerie et aux machines.

Pour ce qui est de l'horlogerie , les
représentants des fabriques  américaines
se sont plaints des importations de
p ièces à bas prix en provenance de la
Suisse , de la Grande-Iirctagne et de
l'Allemagne. Aussi ont-ils demandé que
ces importations fus sen t  restreintes , si-
non l'horlogerie américaine courra de
sérieux dangers. L' approbation de la loi
Simpson aux veux de l'association « des
horlogers américains » permettrait  à la
commission des tarifs qui, comme on le
sait , compte sept membres — doni" la
majorité sont ré publicains — de majo-
rer les droits sur les montres et mou-
vements horlogers. M. Williams, son
président , a a f f i r m é  même que l'horlo-
gerie américaine risquait de perdre la
bataille sur le marché américain à cause
des prix de revient- moins élevés des
produits similaires de la Suisse , de la
Grande-Bretagne et de l'Allemagne. Il a
ajouté que les accords commerciaux
conclus par l' administration précédente ,
en d' autres termes , par l' administration
démocrate , avaient permis à la concur-
rence étrang ère de s'emparer des deux
tiers du marché américain qu 'elle tient
maintenant comp lètement.

LES SPORTS
A la Société de gymnastique

de Serrières
(c) Samedi cette société a organisé sa
soirée annuelle.

Au cours de son allocution , l'énergique
président qu 'est M. J. Moser , a eu le plai-
sir de remettre deux diplômes de membre
honoraire à MM. Charles Linder et Roger
Barbezat , puis il nous présenta les sec-
tions active et pupilles, ainsi que les In-
vités de marque qui collaboraient au
programme. Celui-ci débutait par un
exercice au cheval-arçons, engin toujours
redouté. Puis les pupilles firent la Joie
de la salle par leurs culbutes et pyrami-
des... une Jeu ne ballerine, Mlle Stuck, se
produisit avec un grand succès.

Nos « as de la magnésie » , MM. W. Leh-
mann , champion du monde, F. Lehmann,
sélectionné olympique , R. Wlnteregger ,
couronné fédéral , Waldvogel et Aegerter ,
couronnés cantonaux , ce dernier mem-
bre de la section , nous firent assister par
leurs tours à la barre fixe , aux anneaux
et aux barres parallèles à une magnifi-
que démonstration de gymnastique à
l'artistique.

Pour terminer ce beau programme qui
a enchanté la-salle bien garnie , un « or-
chestre nègre » se fit entendre. Il Jouait
si bien que l'on s'est finalement aperçu
que la musique venai t d'un haut-parleur
dissimulé dans les coulisses. La, danse,
conduite par un excellent orchestre, mit
le point final à cette belle soirée.

TENNIS
La coupe Davis

A Luxembourg, la Norvège a battu le
Luxembourg par 5 à 0.

A Helsinki, match Finlande - Mande,
première journée  : 1 à 1.

CARNET DU JOUR
Théâtre : 20 h. 30. Générales de Belles-

Lettres.
Cinémas

Studio : 20 h. 30. Anna.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Au-delà du Mis-

souri.
Palace : 20 h. 30. Seul dans Paris.
Rex : 20 h. 15. Fabiola,

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le feu a pris dans des stocks de pneus
et de caoutchouc usagés, couvrant une
superficie de 40.000 mètres carrés. Des
flammes d'une température de 800 degrés
s'avançaient sur une largeur de 200 mè-
tres le long de la ligne de chemin de
fer Paris - le Havre , et le trafic ferro-
viaire dut être interrompu sur une cer-
taine distance.

Sept voitures-pompes ont été em-
ployées p our combattre ce gigantesque
incendie. Des flanumes de la hauteur
d'un immeuble de cinq étages dévo-
raient plusieurs millions de tonnes de
déchets de caoutchouc.

Deux câbles à hau te  tension prove-
nant d'une usine voisine du lieu du si-
nistr e se sont rompus sous l'effet de la
chaleur et une partie du réseau élec-
tri que de la gare Saint-Lazare a été
coupée.

Selon les directeurs de l'usine, le feu
aurait été provoqué par le soleil se ré-
fléchissant sur un tesson de bouteille .
| Déjà en 1942, ce vaste dépôt avait été
"Jà proie des flammes.

Aux dernières nouvelles, l'incendie
était circonscrit.

Les dégâts s'élèvent à plusieurs di-
zaines de millions de francs. Les pom-
pier s continueront pendant deux jours
à noyer les décombres , et il faudra une
semaine avant que ne disparaissent les
dernières traces de matériaux incades-
cents.

Les responsabilités paraissent diffi-
ciles à établir. La direction de l'usine
de caoutchouc aurai t pris toutes les
précautions réglementaires.

Le trafic ferroviaire sur la ligne Pa-
ris - le Havre et sur les lignes de
banlieue ouest a repris à 18 heures.

Un nouvel incendie éclate
dans un second entrepôt

PARIS, 4 (A.F.P.). — Un incendie vient
d'éclater dans l'usine de récupération de
caoutchouc Wattelz , à Poissy, dans la
banlieue ouest de Paris.

Le dépôt de caoutchouc qui a été la
proie des flammes , hier matin , à Colom-
bes, appartenait à la même société.

Gros incendie
p rès de Paris

Paris demande à Londres
des avions-cargos

pour le Laos
LONDRES, 4 (A.F.P.). — On confirme

au Foreign Office que le gouvernement
français a officiellement demandé au
gouvernement britanniqu e s'il pouvait
lui fournir des avions-cargos destinés au
transport de troupes et de munit ions
rendus nécessaires par l'invasion du
Laos.

Bien que l'on se refuse à commenter
officiellement cette information , les mi-
lieux généralement bien informés de la
capitale britannique font remarquer
qu'en raison des engagement s actuels de
la Grande-Bretagne dans le monde,•¦ qui
mobilisent toutes ses ressources dispo-
nibles, il est peu probabl e qu 'une répon-
se favorable puisse être faite à la de-
mande française .

Demande retirée ?
LONDRES, 4 (Reuter). — Les mi-

lieux généralement bien imfonmés an-
noncent que le gouvernement français
a pratiquement retiré sa demande pré-
sentée à Londres on vue d'obtenir ra-
pidem ent des avions cargos pour le
transport de troupes et do munitions
en Indochine. Les mêmes mil i eux font
remarquer que les avions britamniques
deman dés pour oe transport seraient
inutiles à l'heure actuelle, puisque le
gouvernement américain a prom is, di-
manche, d'envoyer un nombre suffi-
saint de ces avions.
M. Churchill s'oppose à une
conférence internationale

sur l'Indochine
LONDRES, 4 (Reuter). — Le premier

ministre Churchill a repoussé lundi
une proposition selon laquelle la Gran-
de-Erefcagne devrait convoquer une
conférence internationale chargée de
l'examen de la situation en Indochine.

Le député travailliste, M. Woodrow
Wyatt , lui avait demandé, à la Cham-
bre des communes, s'il pensait convo-
quer urne conférence des puissances
ayant des intérêts dans le sud-est asia-
tique, afin d'examiner la situation
créée par l'attaque du Viet-m inh con-
tre le Laos.

M. Churchill a répondu :
Je ne crois pas qu 'à l'heure actuelle

une conférence spéciale soit utile ou que
nous devions la convoquer. Certes les
événements qui se déroulent dans cette
région sont suivis avec attention.

Grève dans l'industrie
de l'alimentation de la Suède

STOCKHOLM, 4 (A.F.P.). — Les me-
sures de grève et le lock-out décrétées
samedi après-mid i dans l ' industr ie  de
l'a l imenta t ion se sont déclenchées lundi
¦matin en Suède.

Dès les premières heures de la mati-
née , les magasins  de Stockholm ont été
envahis par les ménagères désireuses
d'accumuler au moins pour une semai-
ne de provisions. A dix heures du ma-
tin , on ne trouvait  p ra t iquement  plus
ni pain blanc ni viande fraîche.

Employeur s et ouvriers restent  jus-
qu 'à présent très fermes sur leurs posi-
tions et l'on .se déclare , du côté des em-
ployés, prêts à affronter un conflit de
longue durée. L'on envisage même , pour
ri poster aux mesures de lock-out pri-
ses par les employeurs , d'étendre le
mouvement de grève à certains autres
secteurs comm e les transports et lia res-
tauration.

Le ministre de l'intérieur analyse
les résultats des élections françaises

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

PARIS , 4 (A.F.P.). — Au cours d'une
conférence de presse qu 'il a tenue lundi
après-midi , M. Charles Brune , ministr e
de l ' intérieur , a donné les grandes Ii-
gne.s des élections munici pales qui vien-
nent  de se dérouler.

Dès le premier tour , a-t-il dit , le scru-
tin avait été marqué par le recul du
parti communiste dans les régions rura-
les, et , au contraire , par un affermisse-
ment limité de ses positions dans cer-
taines villes et dans certaines banlieues
industrielles.

On avait remarqué : un effritement
général du Rassemblement ;du peuple
français, une légère baisse générale du
parti socialiste, compensée par des pro-
grès dans certaines grandes villes , une
relative stabilité du Mouvement répu-
blicain populaire qui réalisait des gains
dans les réglons où son implantation est
traditionnelle. Le Rassemblement des gau-
ches républicaines améliorait ses posi-
tions d'une manière ..générale , dans les
campagnes et les petites .villes. Les in-
dépendants progressaient partout mais
« n 'épongeaient » pas dans les villes, à
scrutin proportionnel, ' la totalité des siè-
ges perdus par le R.P.F.

Le ministre a ensuite indique que
« ces mêmes tendances se sont exprimées
à nouveau au deuxième tour de scru-
tin, avec quelques variations qui , a-t-il
dit , s'expl iquent  en partie par la carac-
térist ique essentiellement rural e de la
plupart des communes en ballottage et
aussi par le fai t  que , dans les régions
industrielles, le nombre des sièges à
pourvoir était  peu important .

C'est ainsi que le R.P.F. perd près de
deux tiers de ses sièges et le parti com-
muniste près de 30 pour cent des sièges
qu 'il détenait.

Quant au parti socialiste , a a jouté  le
ministre de l ' intérieur , il ne ' poursuit
pas dans les campagnes de progres-
sion du même ordre que celles qu 'il
avait réalisées au premier tour dans
les grandes villes, mais il réalise néan-
moins des gains sensibles en plusieurs
régions.

Le Mouvement républicain populaire
mainti en t dans l'ensemble ses positions,
cependant que le Rassemblement des
gauches républicaines recueille dans de
nombreuses régions rurales le bénéfice
des alliances qu 'il avait su conclure.

Enfin , les indépendants et les modé-
rés confi rment  leu r progression géné-
rale. Le nombre des sièges qu 'ils ont
gagnés au second tour s'accroît de 35
pour cent par rapport aux sièges déte-
nus en 1947.

Les élections des maires
Les élections des maires ont commen-

cé dimanch e, dans les communes qui
avaient désigné leurs conseillers , il y a
huit  jours. M. Chaban-D elmas (R.P.F.)
a été réélu à Bordeaux , par 17 voix sur

37 votants , 10 voix s'étant portées sur
un radical , cinq sur un socialiste et cinq
sur un communiste.

Les résultats d'ensembl e ne seront
connus qu 'après le 17 mai.

Le résultat des élections
en Tunisie

TUNIS , 4 (A.F.P.). — Abstentionisme
important  des électeurs indigènes à Tu-
nis (partici pat ion 8,83 %) ,  participation
massive dans  l ' intérieur et en particu-
lier dans les communes rurales (de 58,5
à 99 %) ,  telles «ont les caractéristiques
des élections qui se sont déroulées di-
manche dans 29 communes de Tunisie.

La raison de l'abstent ion réside dans
la campagne de menaces et de terreur
déclenchée depuis quel ques jours à Tu-
nis, campagne qui a t te igni t  son point
culminant  par l'a .ssassinat , la veille des
élections , du vice-président du Conseil
municipal , M. Kastalili.

Du coté français , le parti du Rassem-
blement remporte partout la victoire. A
Tunis , la liste passe en entier, empor-
tant  la totali té des sièges, de même
d'ai l leurs  que dans tous les centres où
des listes avaient été présentées. Parmi
les personnalités élues , on note du côté
français , M. Colonna , sénateur des
Français de Tunisie , élu en tête de liste
à Tunis , M. Tremsal , maire sortant de
Tunis. Du côté tunisien : M. Boubaker
el Khalsi , directeur de banque , élu à
Tunis , et M. Chedly Tebourbi , de Tunis
également.

Les opérations électorales n 'ont pu se
dérouler comme prév u dans deux com-
munes , Menzel Bou Zolfa et Soliman ,
faute de candidats.

A Tunis
TUNIS , 4 (A.F.P.). — Voici les ré-

sultats du scrutin pour Tunis : Collège
français , inscrits 30,870 ; votants 14,363 ;
soit un pourcentage de 46,5 % ; postes à
repourvoir 20 ; 20 élus.

Collège tunisien , inscrits 40,223 ; vo-
tants 3552 ; soit un pourcentage de
8,8 % ; postes à repourvoir 18 ; 18 élus.

Du côté français , la liste d'unité fran-
çaise pour la communauté franco-tuni-
sienne de M. Anto ine  Colonna , sénateur
des Français de Tunisie , a été élue eu
entier.

1 
En FRANCE, le conflit de l'hôtelle-

rie a rebondi Mer. après l'échec de
la conciliation. L'ensemble du person-
nel de plusieurs srrands hôtels est en
grève depuis lundi matiln . Les employés
d'autres établissements ont observé une
grève (le doux heures.

M. Daladler a été élu maire d'Avi-
gnon.

Les Alliés proposent
le Pakistan

A PANMUNJOM

comrne puissance neutre

PANMUNJOM, 44 (A.F.P.). - Le Pa-
kistan a été proposé par les Nations
Unies pour assurer la garde des pri-
sonniers refusant d'ôtre rapatriés.

Le général Harrison a déclaré lundi
aux Sino-Coréens : « Si vous n 'accep-
tez pas le Pakistan comme puissance
neutre, ce n 'est plus la peine de pour-
suivre la discussion avec vous »...

Les délégués communistes n'ont pas
fait connaître leur point de vue et ont
demandé un ajourn ement au bout de
41 minutes de session.

La prochaine séance plénlèro do la
conférence d'armistice aura lieu mardi
mati n à 11 heures.

AUTOUR DU MONDE en quelques lignes
Aux ÉTATS-UNIS, la commission

d'enquête du Sénat présidée par M.
McCnrthy a fa i t  savoir que 193 navires
occidentaux avaient, en 1952, transpor-
té du matériel en Chine communiste.

En TCHÉCOSLOVAQUIE, le gou-
vernement vient do décréter, après
l'U.R.S.S. et la Roumanie, une amnis-
tie pour certaines catégories do con-
damnés

En GRÈCE, l'ex-diplomiite domini-
cain Rublrosa , qui fut secrétaire de la
légation de la République dominicaine
à Bern e, a comparu lundi devant uu
tribunal d'Athènes sous l'inculpation
de contrebande do montres . Il a été ac-
quitté, tandis que son bcau-t'rèrc a été
condamné à trois ans et demi de pri-
son et à une très forte amende. En
1948, Rubirosa avait été condamné à 5
ans do prison pour contrebande éga-
lement.

Au KENYA, les Mau-Mau ont assas-
siné une vingtaine de Kikuyus.

En IRAN , le général Zahodi, qui se-
rait impliqué dans l'affaire de l'atten-
tat du préfet de police de Téhéran, s'est
réfugié au parlement.

En ARGENTINE, une nouvelle orga-
nisation terroriste .aurait été décou-
verte.

En VILLE...
à la CAMPAGNE...
préparez une excellente eau minérale
artificielle de table, avec les renom-
mées ;

Poudres de sels effervescent s
S. Pellegrino

Boites métal pour préparer 10 litres,
en vente en pharmacie et droguerie.

Fr. 2.—.

—————— m

La consommation de viande
augmente

RERNE, 4. -- D'après des enquêtes
faites dans 43 villes, le nombre des ani-
maux abattus durant Je premier trimestre
de 1953 a augmenté de 17,4 % par rap-
port au trimestre correspondant de l'an-
née précédente , et le poids de. ces ani-
maux de 16,6 %. En ce qui concerne le
poids , l'augmentation, des abattages est
la plu s important e pour les bovins, ce-
pendant elfe est aussi sensible pour les
taureaux, les vaches et les porcs. En
revanch e, les abattages de chevaux , de
chèvres et surtout de bœufs a subi des
diminutions considérables.

On mange plus de viande qu'avant la
guerre. Dans les grandes villes, la con-
sommation totale de la viamde a aug-
menté de 20 % pendant une année.

Dans les villes de 10,000 à 100,000
habitants, l'augmentation a été de
13,4 %, et dans les communes de moin s
de 10,000 habitants, de 3,5 %.

¦k Un technicien travaillant au chan-
tier de Mauvolsin a eu la tête fracassée
par un bloc de pierre.

* Le Grand Conseil vaudois, qui a re-
pris hier ses travaux , a repoussé une Ini-
tiative libérale demandant le retour au
référendum obligatoire pour toutes dé-
penses extra-budgétaires d'un million de
francs. U a voté, en première lecture, un
crédit de 8,800,000 francs pour l'amélio-
ration des routes de grande communica-
tion.

* Une voiture a fait une chute au
Klausen. Deux de ses occupants ont été
blessés.

* Otto Sfcrasser qui , après avoir été
l'un des principaux collaborateurs de
Hitler jusqu 'en 1935, avait fui aux Etats-
Unis, a manifesté l'intention de se ren-
dre en Suisse où se trouve sa famille.
Il se rendrait ensuite en Allemagne.

NOUVELLES SU ISSES»,

Ce soir, dès 20 h. 30.
à Beau-Rivage

BAL
DE BELLES-LETTRES

avec lies New Orléans Wild Cals
Entrée : Fr. 5.— et 7.50

S T U mQ -__™_5«I__-H|
3 derniers jours

Silvana Mangano
dans

ANNA
Mercredi et jeudi: matinées à 15 h.

Tous les soirs à 20 h. 30
Paveurs et réductions suspendues
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D E R N I È R E S  D É P Ê C H E S  DE LA NU I T

Ce qu'il faut savoir
du Pakistan

Le Pakistan est membre du Common-
wealth bri tannique.  Il groupe les Etats
musulmans  de l' ancien Emp ire des In-
des et est divisé en deux parties sépa-
rées par 17(10 km. : le Pakistan occi-
dental (770 ,000 kilomètres carrés et 27
mill ions d 'hab i t an t s )  et le Pakistan
oriental  (132,000 kilomètres carrés et
43 millions d 'habi tants) .  Les langues
employées sont l'ou rdou et l'anglais. Le
gouvernement  a son siège à Karachi
(1,1 million d'habitants).

L 'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D 'AVIS DE NEUCH AT Kl .
se fe ra  un plaisir de vous soiiiin - ili i

ta nouvelle collection de
CARTES DE VISITE

VALLÉE DE Ifl BBOYË"

PAÏERNE. . . . .
L'état des victimes
de sraves 'accidents

Des nouvelles prises hier soir à l'hô-
pital de Payerne, il iressont que l'état
de M. Roger TroiiMet, victime d'une
chute de scooter et qui souffre d'une
fnaotuire du orâne, est grave. Les méde-
cins ne pourront pas se prononcer avant
quelques jours.

Il en est de même pour M. Georges
Misohller, qui a été renversé par une
moto à Viillars-le-Grand et qui souffre
d'une fracture ouverte du tibia droit
et probablement d'une fracture du crâ-
ne.

EN PAYS FRIBOURGEOIS

Un domestique .
tué par le train léger

Berne-Fribourg
(c) Un domestique de campagne d'Ue-
berstorf (Singine), M. Stéphane
Goetschmann, âgé de 70 ans, s'était
rendu hier, vers 11 h. 30, à la gare de
Wunnewil, pour prendre le train omni-
bus qui devait le conduire a Fribourg
vers midi . .11 traversa Imprudemment
les voies et fut happé par le train lé-
ger Berne-Fribourg, qui passe à cette
gare vers 11 h. 32. Projeté à plusieurs
mètres, il ne tarda pas à expirer.

te président du tribunal
de la Sarine est décédé

Hier matin est décédé à Fribourg, des
suites d'une crise d'urémie, M. Xavier
Neuhaus , président du tribunal de la Sa-
rine. Originaire du district de la Singine ,
le défunt était âgé de 65 ans.

Dans l'armée , M. Neuhaus avait le gra-
de de colonel et exerça la fonction de
juge d'instruction , puis de grand juge
à la deuxième division.

Il était président de la Société canto-
nale des chanteurs fribourgeols.

pour que l'U. R. S. S. renonce
à infliger

une «paix punitive» à l'Italie
FLORENCE , 4 (ANSA).  — Dans un

discours électoral prononcé à Florence ,
M. de Gasperi , président du Conseil , a
déclaré qu 'il était  intervenu personnel-
lement , en 1945, auprès de M. Molotov ,
af in  que l 'Union soviétique renonce à
son in ten t ion  d'infliger à l'Italie une
paix punit ive.  « Nous disions alors que
si nous obtenions une paix raisonnable
grâce à la Russie , nous nous engage-
rions à ne jamais adhérer à un bloc
de coalition. Mais cette démarche d'un
gouvernement italien au sein duquel le
parti  communis te  était également re-
présenté , n 'a donné aucun résultat. »

M. de Gasperi révèle
qu'il était intervenu

auprès de M. Molotov

ACTIONS 1er mal 4 mai
Banque Nationale . i 770.— d 770.— d
Crédit Fonc. Neuchât 690.— 690.—
La Neuchâteloise as g. 1130.— d 1130.— d
Câbles élec. Cortaillod 8300.— d 8300.— d
Ed. Dubled & Cie . . 1300.— d 1300.— d
Ciment Portland . . 2650.— d 2650.— d
Tramways Neuchâtel . 615.— d 515.— d
Suchard Holding S.A. 350.— d 350.— d
Etablissent Perrenoud 550.— d 550.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 216 1932 105.— 105.— d
Etat Neuchât. 3hi 1988 100.25 d 100.25 d
Etat Neuchât. 3 14 1942 104.— d 104.— d
Com. Neuch. 816 1937 101.25 d 101.25 d
Com. Neuch . 814 1947 102.50 d 102.50 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 103.— d 103.— d
Tram. Neuch. 314 1948 102.— d 102.— d
Klaus 8V4 1938 101.50 d 101.50 d
Suchard -¦ 8%- 1850: 101.— -JTIOI .— d

Bourse de Neuchâtel

ZURICH Cours da
OBLIGATIONS 1er mal 4 mal

314% Fédéral 1941 . . 101.90 101.90
814V» Fédér. 1848, avril 106.40 106.30 d
3Va Fédéral 1949 . . . 105.50 105.50 d
S'A O.F.F. 1903, dlff. 104.70 o 104.50
8% CJ'J". 1938 . . ..  104.40 104.30

ACTIONS
Cn. Banques suisses 1120.— 1125.—
Société Banque Suisse 984.— 994.—
Crédit Suisse 1003.— 1008.—
Electro Watt 1102.— 1107.—
Mot.-Col. de Fr. «00.- 782.— 785.—
SA.E.G.. série I . . . 54 V4 d 56 V4
Italo-Suisse, prlv. . . 120.— 122.—
Réassurances, Zurich 7880.— 7925.—
Winterthour Accid. . 5375.— d 5375 — d
Zurich Accidents . . 8575.— 8500.—
Aar et Tessln 1195.— 1190.—
Saurer 1030.— ex 1040.—
Aluminium 2090.— 2090.—
Bally ¦ 808.— 8 805.—
Brown Boverl 1090.— 1080.—
Fischer 1090.— d 1085.—
Lonza 970.— 985.—
Neatlé Alimentana . . 1562.— 1550.—
Sulzer 2040.— 1830.—ex
Baltimore 109 16 112.—
Pennsylvanie 88.— 89 M,
Italo-Argentina . . ..  25.— d 27 Yt
Royal Dutch Oy . . . 350.— 348 '/a
Sodec 25.— 27.—
Standard Oil . . . . .  294 Va 302.—
Du Pont de Nemours 402.— 403.—
General Electric- . . . 301.— 305 .—
General Motors . . . .  265.— 267.—
International Nickel 174.— 173.—
Kennecott 290.— 293.—
Montgomery Ward . . 267.— 266.— d
National Distillera . . 80 % 81.—
Allumettes B 49.— 49.— d
U. States Steel 169.— d 170 *4

BALE
AUIIUIHB

Clba 2740.—
Schappe -jj 751.—
Sandoz g 2910.—
Gelgy, nom S 2325.—
Hoffmann - La Roche »

(bon de Jouissance) 6000.—

LAUSANNE
ACTIONS

B. C. Vaudoise . . . .  790.— 792.50
Crédit Fonc. Vaudois 797.50 797.50
Romande d'Electricité 506.— d 515.— d
Câblerles Cossonay 2610.— 2600.— d
Chaux et Ciments 1050.— 1050.—

CJENfiV E
ACTIONS

Amerosec . . . . . . ..  125 H 123 V4
Aramayo 8 % 8 % d
Chartered 30 % 31 Vt d
Gardy 205.— 205.— d
Physique porteur . . 289.— 284.— d
Sécheron porteur . . 479.— 475.— d
S. K. F 250.— 250.— d

Billets de banque étrangers
du 4 mal 1953

Achat vente
France }%*' }¦<»*>
D 3 A 4-27 4'30
Angleterre nM 1i?0
Belgique MO 8.40
Hollande 10B^T'- "i-TT?
Italie . . . . ..  0-87 0.69 14
Allemagne . .. .  92.50 94.50
Autriche 16.30 16.70
Espagne 9-™ ,rïSPortugal 14.65 1505

Marché libre de l'or
Pièces suisses «M?MTBfrançaises 87.78/88-0
anglaises 44.-/47.—
américaines 9-—1"-—
lingots . 5050.—/5200.—

Ichn non compris
Cours mrii - !i I 'IJJM «n "« engagement.
par la !'"• '] '< i« <} '¦< '" rtifl'elolse

Bulletin de bourse

Aujourd'hui 4, rue Louis-Favre, 14-18 h.
Exposition Fernand Morel. Entrée libre.

Chapelle des Terreaux, 20 h. 15
A quoi bon perdre ce parfum ?

par M. F. de Rougemont

Commissionnaire
Jeune garçon libre après les classes, est

cherché par la Librairie Payot. Se pré-
senter.

GÉNÉRALES
DE BELLES-LETTRES
Ce soir au Théâtre à 20 h. 30
Plus que quelques places. — Location

à l'agence Strtlbin.



LA VILLE¦ i

ATI JOUR LE JOUR

Comme à Venise
Les mariés d' auiourd'hui , s 'ils ne

sont pas prince s ou barons, et par
conséquent s'ils ne se rendent pas à
l'ég lise en carrosse , s'y font  condui-
re en auto, en car, voire en moto.
Il arrive encore qu'à la campagne,
on sorte un vieux landau, on attelle
un breack. C' est presque alors un
mariage d' autrefois , un mariage ré-
trospectif.

L'autre samedi pourtan t, un petit
bateau venait chercher des jeunes -
mariés et leur famill e à la porte de
leur domicile et , traversant le lac,
suivant la rivière , les faisait aborder
presque â la porte de l'ég lise au
bord d' un autre lac. Un mariag e
vénitien ! Heureux époux qui pren-
nent le temps d' aller se marier !
que leur bonheur soil à l'image du
lac paisible qu 'ils ont travers é !

NEMO.

Installation
d'un pasteur neuchâtelois

h Winterthour
L'installation du pasteur Bernard

Montandon , de Neuchâtel , à la tête de
la paroisse de langue française de Win-
terthour — où il succède (après un in-
térim assuré par le pasteur Jean de
Rougemont )  au pasteur Richard Eckilin ,
nommé à Nérac (France) — a eu il ieu
dimanche dernier , au cours du culte du
m a t i n .

De 1res nombreux paroissiens ont as-
sisté à cette cérémonie à !®efu-Me
s'étaient fai t  représenter Je Conseil de
l'Eglise française de Zurich , dont dé-
pend la communauté de Winter thour ,
les autorités de lia ville de Winterthour
et Jes autorités de l'Eglise cantonal e
zuricoise.

Le service a été présidé par le pas-
teur Jean Vivien , de Neuchâtel. qui re-
présentait I'Egilise réformée du canton
de Neuchâtel . Le doyen Luther , de
l'Eglise zuricoise a procédé officielle-
ment à l' installation. Des al locutions
oht été prononcées par lie professeur
Marchand , président de l'Eglise fran-
çaise de Zurich, et M. Bernard Montan-
don, le nouveau pasteur français de
Winterthour.

Au cours d'un repa s, servi à l'hôtel
de la Couronne , on a souli gné les ex-
cellents rapport s qui existent entre
l'Eglise neuchâteloise et l'Eglise de lan-
gue française du canton de Zurich, puis-
qu 'on compte plusieurs Neuchâtelois
parmi les pasteurs qui ont exercé ou
qui exercent le ministère tant à Zurich
qu'à Winterthour .

te contrôle technique
des Toitures

Hier , a débuté , à la rue de la Pierre-
à-Mazal , le contrôle technique des voi-
tures institué par la Section neuchâte-
loise du Touring-elub suisse. Une équi-
pe de deux mécaniciens spécialisés, dis-
posant d'appareils perfectionnés , pro-
cède aux divers contrôles : phares ,
freins , compteurs, suspension , embraya-
ge, état généra l de la voiture, pincement
des roues avant .

Ces contrôles ont pour but de déceler
les défauts pouvant nuire à la sécurité
des passagers de véhicules ainsi que
des autres usagers de la route.

Plus de cinq cents propriétaires de
voitures étaient déjà inscrits hier pour
cet examen technique qui se fait à Neu-
châtel pendant quelques jours , puis
au Landeron , à Cernier, à la Béroche
et à Fleurier.

Séance de printemps de la
Société suisse de dermatologie

et de vénéréologie
La Société suisse de dermatologie et

de véhéréologie a tenu dimanche, dans
nos murs, sous la présiden ce du Dr Ro-
bert Chable. sa iséance de printemps con-
sacrée, «elon la tradition , à la démons-
tration de cas de maladies  cutanées.

Le professeur G. Miescher a fait , tout
d'abord , une  magistral e conférence sur
les dernières acquisitions en matière de
radiothérapie dermatologique. Puis, tour
à tour, les professeurs des cliniques der-
matologiques universi taires suisses ont
fait  défiler sur l'écran des photographies
de malades at te ints  d'affections plu s ou
moins rares de la peau et situées sur
diverses régions du corp s, en les accom-
pagnant de commentaires scientifique s
du plus haut intérêt.

Les participants ont déjeuné , après
leur longue séance, au restaurant DuPey-
rou. Le Conseil communal et l'Etat y
étaient représentés par M. Jean Liniger
qui salua l'assistance au nom des auto-
rités et lui présenta notre ville en ter-
mes choisis. Y assistaient également , le
Dr Edmond de Rej 'nier , président de la
Société médicale de la ville et des envi-
rons, qui lut des vers qu 'il avait  desti-
nés à la précédente séance de cette mê-
me société , à Neuchâtel , en 1931, et le
Dr Pierre Quinche , président de la So-
ciété médicale neu châteloise.

Dans les sociétés scientifiques
M. Paul Dinichert, physicien au La-

boratoire suisse de recherchés hoiilo-
gères , a élé nommé membre du comité
de là Société suisse de. physi que lors
de l' assemblée que ce groupement a
tenue à Genève ce dernier week-end.

TJme désignation
Un Neuchâtelois, étab li  à Zurich , M.

P.-J. Pointet . secrétaire du « Vorort »
de l 'Union suisse du commerce et de
l'industrie, a été désigné comme secré-
taire de la délégation suisse au pro-
chain congrès de Vienne de la Cham-
bre de nom.mern p intp i 'Ti -Rfîon. q . l

Monsieur et Madame
Georges GREMAUD-C'iUJOHET et Mi-
chel ont la joie d'annoncer la naiis-
saeice de

Jean - Pierre
Neuchâ'.el , le 4 mat 1953

Ci 'nique Bcnhôts Portes-Rouges 139
Bsaux-Arts 28

Monsieur et Madame
Pierre PIZ2iîl3A-JAQUIER et Pierre-
Yves ont la grande joie d' annoncer la
naissance de

Jean-Marc
le 4 mai 1953

Clinique «Les Vermondlns» Areuse
Boudry

Le Conseil général de Neuchâtel
vote de gros crédits pour améliorer

l'équipement scolaire de la ville
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G B )

M. Jean Liniger , directeur des mu-
sées , n 'est pais opposé au renvoi à une
commission. Le projet présenté n 'est
évidemment qu'un compromis, mais son
grand mérite est d'être relativement bon
marché. Il n'a jamais été envisagé de
rehausser le Collège latin.

Par 32 voix , le renvoi à une commis-
sion est accepté.

Construction
d'un réservoir d'eau

à Fontaine-André
MM. Hofer  (soc), Uebersax (trav.),

Landry (rad.) appuient la demande de
crédit du Conseil communal qui s'élè-
ve à 712 ,000 fr.

M. W- Rognon, (soc) s'oppose à ce
crédit parce que les travaux prévus se-
ront  effectués par des ouvriers étran-
ger s à .la ville. Au reste , ce travail ne
lui parait  pas d'une urgence particu-
lière. On pourrait l'entreprendre en no-
vembre , par exemp le , et utiliser alors
des ouvriers momentanément sans em-
ploi.

Tel est aussi l'avis de M. Henri Guge
(soc.) qui constate que peu nombreuses
sont les réclamations qui émanent  des
habi tan ts  de l'est de la ville parce que
la pression d'eau serait relativement in-
suffisante. Il déplore enfin l'emplace-
ment choisi pour la pose de ce réser-
voir. L'orateur demand e alors le ren-
voi de la questi on à une commission.

M. Paul Dup ais, directeur des servi-
ces industriels, précise que la dépense
proposée est en réalité un enrichisse-
ment car les investissements dans le
service des eaux sont extrêmement in-
téressants. La construction durera au
moins une année et de gros t ravaux
auront lieu pend ant  la période creuse,
si les circonstan ces atmosphéri ques le
permettent. Puis l'orateur prouve que
l'urgence de ce travail ne saurait ' êtr e
niée , ne serait-ce déjà que parce que
d'autres communes demandent  à la
ville de leur fournir  ll' eau.

Finalement  le crédit de 712 ,000 fr. est
accord é par 36 voix contre 1. La dé-
pense sera couverte par un prélèvement
de 112,000 fr. au fond s de réserve et
de renouvellement industriel du service
des eaux. Le solide, soit 600,000 fr., ser a
porté au compte « capital » du dit ser-
vice.
La construction du nouveau

collège de la Coudre
M. B. Grandjean (rad.) relève que la

commission cha rgée d' examiner les de-
mande s de crédit pour la construction
du nouveau collège de la Coudre n 'a pas
eu la tâch e facile et à plusieurs repri-
ses, elle a dû reprendre tel ou tel as-
pect du problème. Il explique les nom-
breuses rai sons pour lesquel les une so-
lution définitive n 'a pu être adoptée
plus tôt. En conclusion , l'orateu r est
convaincu que .la Coudre aura enfin
« l'outillage > nécessaire à sa vie sco-
laire et à celle de ses sociétés qui pour-
ront se développer harmonieusement
comme elles le souhai ten t .  Il faut  réa-
liser ce que le développement de la col-
lectivité exi ge.

M. Lavanch y apporte l'appui du grou-
pe libéral au rappor t de M. Grandjean et
M. Zutter celui du groupe socialiste.
MM. Héritier et Martin (rad.)  remer-
cient les membres de la commission
qui ont longuement  étudié cette ques-
tion. M. Muller (trav. ) est particulière-
ment  heureu x de voir se réaliser cette
nouvelle étape.  Il souhaite que l'on pré-
voie des « dédites » pour les entrepre-
neurs en cas de retard dans l'exécution
des t ravaux.

M. de Meuron (soc.) se demande si
dans l'avenir  il y aura suff isamment
de nouveaux locaux.

M. Quartier (soc.) s'é tonne que le
plan initial ait dû être profondément
modifié. Il y a là, semble-t-il, un man-
que de coordinaf ion.

M. J. Bé guin (lib,) rappelle que c'est
la commission scolaire qui a fixé le
nombre de classes.

M. Robert Gerber , conseiller commu-
nal , remercie les membres de la com-
mission. Des «dédites» pour retard seront
introduites a f in  que ne se renouvelle pas
l'expérience fâcheuse fa i t e  au gymnase.
Les locaux prévus sont suff isants  et
l' on a prévu des dédoublements de clas-
ses.

Par 37 voix, l'arrêté suivant est ailors
adopté :

Un crédit complémentaire de 1,201,(MM)
francs est accordé pour la construction
d'un bâtiment scolaire à la Coudre , dont
à déduire 845,000 fr. votés le 2 octobre
1952 et les subventions.

Un crédit complémentaire de 90,000 f r.
est alloué pour la construction des abris
P.A. du nouveau colège, dont à déduire
les subventions.

Une somme de 99,000 fr. est mise à
disposition du Conseil communal pour
aménager la salle de gymnastique en salle
de spectacles.

Une somme de 150,000 fr. est mise à
disposition du . Conseil communal pour
l'exécution des préaux et places entou-
rant le nouveau collège.

Enfin, une somme de 240 .000 fr. est
mise à disposition pour correction de
chaussées aux abords du collège.

M. G. DuPasquier (lib ) demande que
l'on amortisse plus rapidement les
« Biens immeubles improductifs ».

M. Paul Rognon , président du Con-
seil communal , déclare que l'exécutif
donnera une .suite favorable à cette
suggestion dès qu 'il en aura la possi-
bilité.
Remplacement de conduites

à la Coudre
L'arrêté su ivant est adopté par 35

voix :
Un crédit de 27 ,200 fr. est accordé au

Conseil communal pour le remplacement
des conduites des Services Industriels aux
abords du nouveau bâtiment scolaire de
la Coudre.

La dépense sera portée au compte ca-
pital des divers services, soit : 16,000 fr.
pour le service des eaux ; 7700 fr. pour le
service du gaz ; 3500 fr. pour le service
de l'électricité. »,

Acquisition d'un terrain
à Beauregard

Par 35 voix , le Conseil communal re-
çoit, les pouvoirs néces saires pour acqué-
rir  de Mme Rut schmann , un t e r ra in  de
1332 mètres carrés, à Beauregard. pour
le prix de 15,000 fr.

A relever que l' acquisit ion de ce ter-
ra in  permettra l'extension fu ture  du ci-
metière.

Vente d'une parcelle
de terrain

Afin de permettre la construction d'un
immeuble à la rue du Pommier, le

Conseil communal est autorisé , par 34
voix , à vendre à M. Edgar Lambert, au
prix de 50 fr. le mètre carré , une par-
celle de 5 mètres carrés.

Construction d'un bâtiment
destiné

à l'Ecole complémentaire
des arts et métiers

et à l'Ecole complémentaire
commerciale

M. R. Humbert apporte l'appui du
groupe radical mais  il s'oppose à la fu-
sion de l'administrat ion de ces deux
écoles, comme le laisse entendre le rap-
port du Conseil communal .

M. Uebersax ( trav.) souhaite , au nom;
de la commission de l'Ecole des arts et
métiers , que le Conseil général approuve
l'arrêté proposé.

M. Chédel (soc.) espère que les tra-
vau x seront confiés à des entrepreneurs
de la place.

M. Schenker (rad.) rappelle que jus-
qu 'ici , les Ecoles complémentaires ont
été trai tées en parent s pauvres.

M. Martenet (lib.), s'il .se prononce
en faveur du projet , exprime néanmoins
des doutes quant  à 'la possibilité d' ob-
tenir  des maîtres  d'état le respect d'un
certain délai. Cala aura pour effet , dit-
il , d'augmenter le coût des travaux , car
les entrepreneurs voudront couvrir ce
risque.

M. Schorpp (lib.) demande que les
cours soient facilement accessibles aux
aipprentis.

M. F. Humbert-Droz , conseiller com-
munal , rappelle qu 'une  concentration
administrat ive des deux écoles sera
tranchée en dernier ressort par Je Con-
seil général . Les travaux seront con-
fiés à des art isans de la place. La solu-
t ion envisa gée par le Conseil commu-
nal  est assurément la plus avantageuse.
H n 'est pas encore possible de dire
quoi sera le montant  de la subvention
cantonale ,  mais on peut espérer qu 'on
arrivera f ina lemen t  à 25 %, car il s'agit
d'une  école populaire. Quant à la Con-
fédération , elle donner a sans doute le
maximum de subventions , ce projet
ayant  rencontré un très chaleureux ac-
cueil à Berne.

M. Uebersax (trav.) est convaincu que
les organisa t ion s  professionnelles s'ef-
forceront , elles aussi , de doter l'école
d'un parc de machines modernes. Jus-
qu 'à présent , ces dons s'élèvent, pour
l'Ecole de mécanique , à 70,500 fr.

Par 36 voix, l'arrêté suivant  est adop-
té :

Un crédit de 1,300,000 fr., dont à dé-
duire les subventions fédérale et canto-
nale, est accordé au Conseil communal
pour la construction et l'aménagement
d'un bâtiment scolaire à la Maladière ,
destiné à l'Ecole complémentaire des arts
et métiers et à l'Ecole complémentaire
commerciale, et pour l'acquisition d'un
terrain de 1400 mètres carrés environ, à
détacher de l'art. 7103 du cadastre, sur
lequel II sera érigé.

Rappelons que l'emplacement choisi
est si tué au nord de la fabrique Borel
et à l' ouest de l'école primaire de la
M alrvdièr p .

L'agrandissement du collège
du Vauseyon

M. S. Humbert (rad.) relève que l'on
vien t  de voter un nombre respectable
de millions. Il faudrai t  songer mainte-

nant à établir un code d'urgence et
avoir une vue d'ensemble. Il apporte
encore l'appui de son groupe au projet
d'agrandissement du collège du Vau-
seyon.

Ce projet répond à un besoin réel ,
déclare a son tour M. Zutter (soc).
L'orateur voudrai t  cependant que les
membres du corps enseignant fussent
consul tés en ce qui concerne l'équipe-
ment des classes.

:• ' M. Ed. Bourquin (rad.) estime que le
Conseil communal devrait étudier l'amé-
lioration du carrefour Beauregard -
Maillefer , au moment même où le col-
lège va être agrandi.

I M. Millier (trav.) voudrait connaître
..l'ordre de grandeur des dépenses d'in-

vestissements. A son sens, Ja situation
de la ville lui semble suffisamment
bonne pour supporter les crédits néces-
saires a l'extension de la cité.

M. Bessan (lib.) remercie le Conseil
communal d'avoir fait le nécessaire
pour compléter l'équi pement  scolaire de
la ville, tâch e qui était  urgente et in-
dispensable.

M. Martenet (lib.) se réjouit que l'on
boucle le cycle des améliorations en ce
qui concerne les bât iments  scolaires.
Mais il convient tout de même de sou-
ligner que la séance de ce soir coûte
aux contribuables 3,634,000 fr.... dont à
déduire les subventions. Maintenant ,
l 'heure a sonné d'arrêter la valse des
millions , car l'excédent du passif de la
v i l l e  ne cesse de s'accroître et la dette
publique attein t soixante millions. Sa-
chons donc « mesurer nos ébats »,. con-
clut l'orateur.

M. Humbert-Droz . assure M. Zutter
qu 'il est tenu compte des exigence s de
la pédagogie mod erne et par la direc-
tion des écoles et par la commission
scolaire. La commission de circulation
examinera comment pourra être amélio-
ré le carrefour Beauregard - Maillefer.

M. Paul Rognon , président du Con-
seil communal , estime que M. Martenet
peint le diable sur la muraille, ce qui
peut être nuisible au renom de la
ville. Il est indispensable de faire des
sacrifices si l'on veut en assure r son
développement. On oublie de dir e que
ce développement a pour corollaire une
augmentat ion des rentrées d'impôts. Au
reste, il n'y a pas excédent de passif ,
mais excédent d'actif si l'on tient comp-
te des fonds spéciaux.

M. Martenet (lib.) s'étonne du mou-
vement d'humeur de M. Paul Rognon
qui n 'a null ement été visé personnelle-
ment  par son intervention. Il relève
une fois de plus que le bilan présente
bel et bien un excédent de passif. Quant
à l' augmentation de la dette, ell e ne
saurait être contestée.

Il fal lai t  dépenser pour nos écoles
mais , répète M. Martenet , il faut dès à
présent se montrer  économe.

Finalement , c'est par 37 voix aue le
crédit de 645,000 fr. pour l'agrandisse-
ment du collège du Vauseyon est voté.
Cette somme permettra d'aménager deux
annexes et une salle de gymnastique.

 ̂̂  —^
U restai t  encore onze questions et in-

terpel lat ions à l'ordre du jour. Mais  à
la demande  générale , M. J.-J. DuPas-
quier décida de lever Ja séance. Il était
22 h. 45.

J.-P. P.

• La Paroisse de Neuchâtel s'est asso-
ciée à .la Semaine hollandaise par un
culte spécial qui a eu lieu dimanche
matin à la Collégiale et qui  a été pré-
sidé par le pasteur Jean-Philippe R a m -
seyer, de Neuch âtel , et par le pasteur
F. Kraf f t , de Lausanne, qui « exercé
longtemps Je ministère en Hollande.

Un culte
dans la Semaine hollandaise

Deux beaux dons
(sp) Un généreux mécène a remis au
pasteu r une série de tableaux pour la
salle de paroisse et une belle channe sur-
montée de l'Agneau pour la sainte cène.

Une aubade
(c) Dimanche matin , la fanfare l'« Ave-
nir » est venue donner concert devant
l'asile des vieillards. Son geste fut très
apprécié.

SERRIÈRES

COLOMBIER
Vente paroissiale

(c) L'BglliSe réformée a organisé sa vente
amniuelle samedi après-midi à la Grande
salle.

Un© grande animation n'a cessé de
régner et les stands, fort bien garnis, fu-
rent prie d'assaut ; le concours de bal -
lonnets et les nombreux jeux organisés
firent la joie des grands et des petits.

La manifestation se termina par une
soirée familière des plus goûtées. Bref , ce
fut une réussite parfaite et le résultat
financier s'annonce très satisfaisant.

PESEUX
Affaire^ scolaires

(c) Le 30 avril , sous la présidence de M.
Pierre Rietoen, les autorités scolaires ont
siégé en leur local habituel pour liqui- :der quantité d'affaires courantes.

Elles ont enregistré que 66 élèves
avaient pris le chemin de l'école pour
entrer en ler année, ce qui fait deux
claj sses de 33 enfants. Cela nécessitera
l'achat de quelques tables avec chaises,
achat rentrant dans le cadre normal du
budget scolaire.

L'augmentation des frais médicaux et
d'hospitalisation en cas d'accident a en-
gagé l'autorité scolaire à modifier les
conditions de l'assurance accidents facul-
tative comme celles de l'assurance aceci-
dents intervenant pendant les heures de
classe et dont cette dernière prime est
payée par la commune. A l'avenir, les en-
fants bénéficieront d'une sensible aug-
mentation des frais de guérison soit
3000 fr. au lieu de 300 fr. jusqu'à pré-
sent. L'indemnité en cag de décès sera
de 1000 fr. et en cas d'invalidité de
6000 fr.

La commission examine ensuite des of-
fres de différentes compagnies pour l'as-
surance contre la paralysie infantile.
Avant d'aller de l'avant, 11 est décidé de
prendre l'avis des parents et une lettre
sera adressée sous peu aux intéressés
pour connaître leur opinion ou désirs sur
ce point.

La délégat'on à la Fête de la jeunesse
restera la même que l'an passé ; elle est
composée indépendamment du président
de la commission scolaire, de MM. Jean
Guérinil, Jean Steinmann, A. Kniis et Ed.
Kaltenrieder.

Enfin, différents membres ont été dé-
signés comme chefs de courses pour les
courses habituelles des élèves. Ils reçoi-
vent mandat de venir à une prochaine
séance avec des projets.

ROCHEFORT
Deux doyens ont été fêtés

(sp ) La paroisse de Rochéfort a le pri-
vilège de posséder sur son territoire
deux doyens entourés du respect de tou-
te notre population ; voisins l'un de
l'autre , ils célèbrent , au même moment,
leur anniversaire.

C'est d'abord M. Edouard YVasserfallen,
ancien directeur des écoles de la Chaux-
de-Fonds. qui est entré jeudi 30 avril,
dans sa 89me année et qui a reçu avec
joie la visite de MM. Auguste Romang et
Maurice Montandon , président et secré-
taire de la Société neuchâteloise d'util i té
publique, dont il fut longtemps le prési-
dent dévoué , et qui lui ont remis un li-
vre.

C'est aussi sa vénérable voisine , Mme
Philippe Girardier-Weissmuller qui en-
tre aujourd'hui dans sa 96me année ;
veuve très j eune, elle a élevé ses enfants ,
dont il lui en reste quatre , ainsi que
onze petits-enfants et neu f arrière^petits-
enfants. Doyenne de la paroisse de Ro-
chéfort, où elle a passé tout e sa vie de
travail et de fidélité familiale, elle est
en possession de toutes ses facultés
qu'elle met au service des autres.

| VICMOBIE

AUX MOMTflCNES

LE LOCLE

f Armand Toffel
(c) Dimanche soir est décédé , après une
longue maladie, aux Ponts-de-Martel ,
chez des parents, Armand Toffel , ins-
titut eur retraité, âgé de 70 ans.

Le défunt fit toute sa carrière péda-
gogique (de 1901 à 1948) au Locle. Cal-
ligraphiste né , Armand Toffel enseigna
l'écriture à l'Ecole normale, à l'école
secondaire et de commerce. Généreux
de ses talents, il les mit au service des
sociétés locales et de I'A .D.C. don t il
était membre fondateur .

Le défunt siégea à plusieurs reprises
sur les bancs du Grand Conseil (de
1931 à 1934 et de 1934 à 1937) et du Con-
seil général qu 'il présida deux fois.

Lorsqu'il s'est agi de réformer récri-
ture « script », le département canto-
nal de l'instruction publique eut re-
cours à ses conseils et à son expérience.

LA CHAUX-DE-FONDS
Assemblée du syndicat

des marchands de bétail
Les délégués du Syndicat suisse des

marchands de bétail se sont réunis di-
manche à la Chaux-de-Fonds en as-
semblée annuelle. Us ont entendu un
rapport je M. H. Stuber , ingénieur
agronome, administrateur de la Coo-
pérative suisse pour l'approvisionne-
ment en bétail de boucherie et en vian-de, sur lia nouvelle réglementation con-
cernant le bétail de boucherie . S'ap-
puyant  sur la nouvelle loi sur l' agri-
culture, les marchands tle bestiaux ont
postulé une réglementation plus élas-
tique qui rende possible un ajustement
du pri x de la viande aux conditions de
prod uction dans leur secteur .
Décès «l'un ancien gymnaste
(c) Dimanche est décédé à la Chaux-de-
Fonds, à l'âge de 66 ans, M. Georges
Oacheliu , membre d'honneur ,  rie la so-
ciété de gymnastique l' « Ancienne»
dont il fu t  lie président pend ant plu-
sieurs années. D u r an t  la dernière cri-

! se qui sévit dans l'ind ustrie horlogère,
le défunt fut également à la tête du
groupement des chômeurs où il se si-
gnala par son bon sens et sa modéra -
tion.

Uu cycliste blessé
(c) Lundi à 18 heures, un accident est
survenu à la rue Neuve où un cycliste,
âgé de 47 ans, est venu se jeter contre
la portière d'une automobile, à l'ins-
t an t  où le conducteur  l'ouvrait  pour
descendre de voiture . Le cycliste qui
souffrait de vives douleurs à la poi-
trine a été conduit dams une clinique
pour être radiographié.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 4 mal.

Température: Moyenne: 18,4; min.: 10.8;
max.: 23,6. Baromètre : Moyenne: 720 ,7.
Vent dominant : Direction: est-nord-est;
force : modéré à fort. Etat du ciel : clair
jusqu'à 15 heures environ, nuageux en-
suite. Clair le soir.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 3 mai , à 7 h. : 429.32
Niveau du lac. du 4 mai , à 7 h. : 429.31

Prévisions du temps : Ouest de la Suis-se et Valais : temps beau et chaud. Bise
modérée sur le Plateau . En montagne,
nuageux pendant la journé e.

A N E U C H A TE L ET D A N S  LA RÉ GION
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Madame Alfred Rémy et ses enfants,

Monique, Liliane, Georges, Anne et
Claudine ;

Madam e Marie Rémy-Litzistorf, àCharm ey ;
Madame et Monsieur Francis Rei-

chenbaeher et leurs enfants, à Lau-
sanne ;

Monsieur Albert Rémy,
ainsi que les fam illes parentes et

alliées,
ont la profond e douleur de faire part

du. décès de

Monsieur Alfred RÉMY
leur cher époux , père, fils, frère, beau-
frère et parent, que Dieu a repris à
Lui subitement oe jour.

Neuchâtel , le 4 mai 1953.
(Fahys 147)

Domicile mortuaire : Hôpital de la
Providence.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu mercredi 6 mai , à 15 heures.

R. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Que ta volonté soit faite .
Madame Constant Margairaz et sa

fille Colette, à Bevaix ;
Monsieur et Madame Roger Margai-

raz-Andrist et leur fille Josette, à
Yverdon ;

Monsieur et Madame Gaston Margai-
raz-Richer et leurs enfants Sylviaune,
Mireille , Françoise et Michel, à Val-
leyres s/Ranees ;

Madame et Monsieur Kurt Bâchler
et leurs enfants Colette et Roger, à
Neuehâtel ;

Monsieur et Madame Jean-Jacques
Margairaz-Ohabloz et leur fils Daniel,
à Baulmes ;

Monsieur et Madame Albert Margai-
raz-Jacot et leurs enfants Jocelyne et
Gilbert , à Bevaix ;

Monsieur et Madame Alfred Margai-
raz-Achermann et leur fils Frédy, à
Neuohâtel ;

Madame et Monsieur Fritz Moser-
Mangairaz et leur fils Eric, à Erstfeld;

Monsieur et Madame Rodolphe Mar-
gairaz-Duc et leur fill e Josy, à Peseux,

ainsi que les nombreuses familles
parentes et alliées,

ont le très grand chagrin de faire
part de la perte irréparable de leur
cher époux , papa , beau-père "+ grand-
papa ,

Monsieur

Constant MARGAIRAZ
Maître maréchal

que Dieu a repris à Lui dans sa 65me
année, après une longue maladie, sup-
port ée aveo vaillance et résignation.

Neuchâtel , le 4 mai 1953.
(Hôpital Pourtalès)

Sa vie fut toute de bonté et
droiture.

Cher et tendre époux et papa,
veille sur nous.

Pourquoi si tôt ?
L'ensevelissement aura lieu à Bevaix

mercredi 6 mai 1953, à 15 h. Culte au
temple à 14 h. 30.

Selon le dési r du défunt,
le deuil ne sera pas porté

Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Le comité de la Croix-Bleue de Be-
vaix a le pénible devoir de faire part
à ses membres du décès de

Monsieur

Constant MARGAIRAZ
membre actif de la section.

L'ensevelissement, auxquels ils sont
priés d'assister, aura lieu mercredi 6
mai . à 13 h. 30, an templ e de Bevaix.

Madame veuve Henri Jaquenoud-
Isoz , ses enfants et petits-enfants, à
Neuchâtel , à Paris et à Londres ;

Madame Marguerite Schmitt-Isoz ,
ses enfants et petits-enfants, à Neu-
châtel et à Nîmes ;

les enfants et petits-enfants de feu
Monsieur Ernest Dardel-Isoz, à Genève
et à Paris ;

Monsieur Maurice Jaques, ses en-
fan ts et petits-enfants, à Yverdon,

ont la grande douleur de faire part
à leurs amis et connaissances du décès
après de grandes et longues souffran-
ces, de

Madame veuve Jules M0REL
née Berthe ISOZ

leur très chère sœur, tante, parente et
amie que Dieu a reprise à Lui, diman-
che 3 mai 1953, dans sa 85me année.

Repose en paix, tes souffrances
sont finies.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu an cimetière de Beauregard , à
Neuchâtel , mardi 5 mai 1953. à 15 h.

Domicile mortuaire : Hospice de la
Côte, Corcelles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

«La Hollande du XVIir siècle
et la culture française :

Mme de Charrière »

LES CONFÉRENCES
DE LA SEMAINE HOLLANDAISE

par M. Charly Guyot
Hier soir, à l'Aula de l'université,

M. Charly Guyot a fait revivre Mme
de Charrière pour un nombreux audi-
toire, et en même temps il a montré
comment , grâce à l'ex tension de ,1a
culture française en Hollande au .XVHIme siècle, Belle de Zuylen nous
arriva du nord comme une ambassa-
drice de cette culture.

Pour les Hollandais du Grand siècle
(« le dix-huitième évidemment», disait
Michelet), la France est. une seconde
patrie par le goût et l'élégance. Rap-
pelons l'édition d'ouvrages français
aux Pays-Bas, la publication de « ga-
zettes » toutes en français. Aussi Belle
de Zuylen, qui a beaucoup lu , Montai-
gne, Racine , Molière, La Fontaine, les
moralistes, les historiens, peut-elle écri-
re : « Je 1 dois tout au français ». Elle
pense, écrit dans notre langue.

• 'pransplantée dans la vie neuchâte-
iloiae par sou mariage avec M. de Char-
rière, ' el'.e nous vient avec tout sou es-
prit . nourri de grâce et de vivacité
françaises. Il eût été bien surprenant
qu 'elle n 'ait pas blessé quelques suscep-
tibilités dès qu 'elle se mit à écrire sur
Jes Neuchâtelois, leur décochant des
traits dont le pasteur Chaillet était un
des rares à sourire. «J 'aime mieux
croire à leur vertu que d'y aller voir »
écrivait-elle de certains Neuchâtelois
pr u'U'CS tri tHious.
' M. Guyot s'était proposé de replacer
Mme de Charrière dans le milieu in-
tellectuel de son époque , plutôt que de
retracer une  biographie de la châ te la ine
do Colombier. Cela nous valut une très
beille conférence, d' une forme parfaite ,
riche eu aperçus littéraires (les ou-
vrages écrits par Mme de Charrière)
et. psychologiques (ses relations avec
Benjamin  Constant), d'où se dégagea
la f igure  originale d'une femme qui ne
joua pas le» rôle d'« utilité» dans son
siècle, bien au contraire.

D, B.
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Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
sixième et en neuvième pages.

^̂Â/omaMj cê

A la suite de la publ ication dans nos
colonnes d' une  lettre de M. D. Manfr i -
ni au sujet du litige qui vient d'être
aplani et qui retardait l'élargissement
du chemin des Valangines, le directeur
des travaux publics nous a fait savoir
que cette lettre contenait des inexac-
titudes le mettant en cause, lui et l'in-
génieur communal .

Du côté de Ja commune, ou ne désire
nullement polémiquer, le principa l
étant que les travaux soien t exécutés
au plus vite.

Pour le reste la tra nsaction signée
par les deux parties pour régler lie li-
tige stipul e que M. D. Manfrini et la
Société immobilière Fava rge S. A. (de-
venue propriétaire par la su ite) lèvent
avec effet immédiat  l'opposition qu 'ils
ont formulée contre l' exécution de l'é-
largissement du chemin des Valangi-
nes sur leur terrain. Ils acceptent île
céder gratuitement au d omaine public ,
à titre de participation à l'élargisse-
ment  du chemin des Valangines, une
pareellle de 138.fi mètres carrés. Ils par-
t ic ipen t  aux frais d' aiménageiment de
l'accès par les travaux déjà exécutés.
Les frais de la conumission cantonale
d' estimation sont à la charge de 'la vil-
le, puisque c'est cett e dernière qui a
dem and é l'intervention de la commis-
sion, i .

Chaque partie ayant ou l'occasion .des, ,
s'exprim er, nous considérons dès Jor s'i
comme clos ce débat au sujet du che-
min des Valangines. Tous les habi-
tants du quartier sont h e u r e u x ,  de sa- ¦
voir que les travaux, arrêtés , depuis
plus d'une année, vont reprendre et
être mienés sans interruption jusqu 'à
leur achèvement.

Toujours le chemin
des Valangines

Les malades de nos hôpitaux ont eu
l'agréable surprise dimanch e après-midi ,
d'écouter uu concert que leur a offer t ,
comm e chaque année, le club des accor-
déonistes « Helvétia », de Serrières. Tous
se font un devoir de dire un merc i cha-
leureux à cette cohorte de musiciens et
à leur jeune directeur.

Les malades de l'hôpital des Cadolles
ont eu en outre le plaisir d' entendre un
concert donné par la fanfare de la Croix-
Bleue.

De la musique
pour les malades

Parmi .les passagers victimes de l'ac-
cident du « Cornet », près de Calcutta , se
trouvait M. Fred Mitchell , directeur an-
glais de la Mission à l ' in tér ieur  de la
Chine et prés ident  de la Convent ion  de
Keswick. Il étai t  fort apprécié dans le
monde c n l i e r  et il compte à Neuchâte l
— où l'Eglise libre l'avait fait venir —
de nombreux amis.

Une arrestation
Un domesti que de campagne recher-

ché par les autorités i'iribourgeoises
pour violation d'une obligation d'entre-
tien, a été arrêté hier en ville.

Une des victimes
de l'accident du « Cornet »

était bien connue i\ IVcuchatel
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